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SANS CHARGE.
IjH HoliW No* 7I9A82 fut accordée, d M. John Thoni, de Toronto, *ur le 

plan des Versements de Dix ans, le 17 Mars 1870, pour $1,00© et elle lui fut payée 
le 17 Mars 1880. Il n'eût pas d mourir pour gagner—quoique les $1,000 auraient été 
Promptement Pnyées à sa famille s il fût mort pendant les dix ans—La 
Prime Annuelle était de $95.65 mais 1rs Dividendes Annuels réduisirent les paiements 
au total de seulement $834.10. Mon seulement M. Thorn eût sa vie assurée pen­
dant dix’an* SANS RIEN PAYER, mais pour ses Sjjf&«{•!• IO il reçut un beau 
£1,000.— Un profit net de 20 pour cent.

Cet example est un échantillon de /’Assurance Ætna avec des Verse­
ments non-confiscables. -qui devient très populaire parmi ceux des assurés qui 
jouissent d'une bonne santé.

Lecteur, si vous avez bonne santé (car aucun outre ne peut être admis dans cette 
forme d'Assurance sur la vie et de Versement combinés) faites application pour une 
Police immédiatement en vous adressant par écrit au soussigné.

tèrPouT Tariff ou autres informations s'adresser a

ORR & CHRISTMAS, Gerants.

MONTREAL.

JOS. NAULT , en ,
St. HYACINTHE. ™ ™ 20

Ou à

ÜlBRAIRlE DU 4 CALENDRIER. responsable exigent que le cabinet 
„. J?81. .1MNoVKMH"K so1oii. Leveifou : cbarg£ de l'administration des af-St Grégoire, 1 hnmmiturge, Evoque 7 4 4 2*.» © . , , .
nôdii'.dt'iuHrtgii. dvd ssi’ierr. et Puni : r, » ir, iaivcs publiques soit appuyé delà•. r \ i i I _ M

milliers de piastres. Le bon M. 
Blais n’a-t-il pas dit encore là que 
ses chefs avaient bien agi en 
s’obligeant à payer pour cette 
invention $47.00 par mille, quand

Nous profitons de cette circon­
stance pour inviter messieurs les 
Marchands de la Campagne à ve­
nir visiter notre assortiment de

FOURNITURES D'ECOLE.
Nous sommes en mesure de ven­

dre nos L ivres de Classe à des prix 
modères, les ayant fait imprimer 
nous-mêmes.

Nous venons de recevoir nos 
Papiers Foolscap et autres, impor­
tés directement de Glasgow. F. cosse 

Nos Ardoises sont insur passa-1 
files pour la qualité et le fias prix, j
Cartes Géographiques de Dufour 

do do Firmin j
Encre Noire et de Couleur 
Crayons eCardoise 

do de mine 
Craie, batons ronds et carres

st.-KiirniH-fi,, \vuye • Ü ' ' majorité de la chambre.
24e S bclixdo Valois, < ont dbh* i » 4 *4 j J
„ i it „ Le bon sens dit qui

st Hyiuintiu-, ioan. majorité qui doit gouverner ; M. M. Mackay lavait otteit quelque
i’riFentation du î.t stu viorK«' : ■ 4 3:* • Blais par son vote a prétendu le temps auparavant pour $30.00

Nouvelle i.tme le 2i, i> ni. 29m matin, . contraire. Que penser d’un tel par mille ? Mais le ministère vou-
! dénoté 'f liait remporter l’élection de StSte Cécile, Viorne, Mttttvre 7 I" i 11 '■ «epute . ... . , , r .

St n/Mi,en,, i’ap.-. Martyr 7 r. 7 :M .1. Troisième faute. —M. .foly rfyacinthe.faire élire M. Mercier
Quarante iieurcH, Hôpital st Louis st Denin, J3 j demanda l'autorisation tlt: payer comme ministre, et on paya libc-

j une somme d’audela de $0000 râlement à M. McKay $10,000, 
aux volontaires qui avaient apaisé quand il n’avait livré au gouver- 
lemeute à Québec. Par la loi nement que pour quinze cents 
c’est la ville de Québec qui était piastres d’ouvrage, 
obligée de payer cette somme et
non la province, mais M. .Toly . de la ferme Dale, à propos dela- 
voulait faire un présent au détri-! quelle il a été reconnu que Hu­
ment du coffre public. M. Blais j capable M. Joly avait fait perdre 
en aveugle approuva son chef et à la province de 70 à cent mille 

I par son vote imposa aux cam- piastres J M.
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Parlerons nous aussi de l’achat

St Hyacinthe, 17 Novembre 1881.

M. n LA /s.

Blais se sou-
Puisque M. Blais brigue les pannes le payement d’une sont- mit aux exigences des ses chefs,

, suffrages des électeurs du comté me de $0,UU0 que la ville de Qué- j tout comme il approuva les 
de Bagot, il est bon de. passer en bec était en justice tenue de payer. ; erreurs de jugement de M. Mar- 
revue ce qu’il a fait. Sous le pré- Etait-ce prendre l'intérêt des | chand à pr

w ■■w

J Ha fM
î v>; — . A NüM'

DU

U raie, datons ronds et carres texte qu’il appartenait à la classe ; cultivateurs du comté de Bagot t gouvernemen 
1 lûmes (iillot,Blanzy,Mason,eti. (les cultivateurs il s'était fait élire j L Quatrième faute.—M. Blais won. 
journal d Ecole. en fesant crojre à ses constituants avait promis sur les hustings dans L’excellent

Comme toujours les commandes q-| a.,-irait avec bonne foi, sans ! les élections de 187* que les ins- la tête à pr-
r. /.« • / . .. ... A / ...... A .... 1 . .... . Il* 1 • 1 t • _ " _ » . . I

propos de la créance du 
nt sur la ferme Go-

reçues par la poste seront remplies k go parti, et qu’il-jugerait 
ajtcsoui- et ponctualité. . (les questions suivant leur mérite.

' n :ifhi fous genres, à des prix modérés.

ST. HYAU6NT si
E

yy // • queNous recevrons cette semaine une , . .
consignation de Chromos français . ^ esl touJ e conlQlie 0”1 a eu 

Encadrement de Gravures en , lieu. Jamais homme parole pms
aveuglement que ne la fait M.

L. A. CHOQUET & FRERE. lW. Toute»» à b .1..
.. . , f , ,r, ses cheis il les a suiv:- en escla
Coin des rues Cascades et Mondor \ ve a ai:ipro„vé ce qui était

F.nficii .V.A./in.n. Epdûr. mauvajs tout aussi bien que CO.
i;. Août îasi :r> 7soJ<- s qui était bon. la - fu ite-énorme-

clu cabinet Joly ont reçu son 
adhésion ; aucune raison n'a pule 
détourner de la voie malheureuse

îtlmiri

M. Pilais a penché 
propos du chemin de 

pecteurs d école seraient abolis. J ceinture des I rois Rivières; sa 
A-t-il tenu promesse? Non. Le conscience lui reprochait cegas- 
gouvernement qu’il soutenait avait pillage de cent mille piastres pour 
tout simplement voulu tromperie un loop line inutile et destiné a 
peuple,et M. Blais n’eut pas assez mettre à :!,|t la popularité de 
d'énergie et de force d’âme pour maître Arthur Turcotte. Comme

le député de Bagot avait approu­
vé l’achat de Turcotte.il approuva 

une signe de M. |oly.il avala la h: loop line et vota les yeux
fermés.

li n’y eut pas jusqu’aux raquet­
tes de M. Joly qui eurent le don

lui en faire reproche. Au con­
traire: il opina du bonnet et, sur 

si î
couleuvre.

M. Champagne, député: des 
Deux Montagnes, avait fait une
proposition pour blâmer le chan-, de fasciner M. Blais, au point 

j Avis puiijir est pnr in pténent.* tionnt*, <jm» d ,aqueU(. ü marchait. et il ne PolitUlUfc -1 ' ^. c^ctA 1 i - qu il approuva la courber de St
U* h CAi'tCj plan et liviv dt* ronvoN* • lu Montrral, t i f 1 . laT.tllX >UI* C^l’t'O C|ll(aStlOn * Al. Al«lllin. \ tl 1VI1 lllHll l)î< H.
Portland A Bonton, U.U.f-(b«puiM ^laiioviHé a féeSt OCCllpC qil» ch' SCS chefs Ct , ... " • ' . ’ \*nMe mnlri iliVr '
in Junction du .m chemin h A-1- .•i„.i,.ii. .i« f-r , ,rtn nnrivM. .t..... Mais préféra se montrer tncon.se- . A ous poumons multiplier lc.>

•......*---------------------------------- --- de son partisans se soucier des 1 • esses et erreurs commises en chambre etd** Junction du Lnc Champlain «*t St I*aiin*nt
diiiJH lu paroii>Kcde St Paul dfAblK>ttMl*ord dans 1 ïltXTCt'S S.TCP S d(* I «ItjTicul tUTC,M. . . i le comti» de Rouvillo. ont viê dcpoHcH à l’oftioc ]. i..1,, i-m'itrirorwMit 

,U ‘*1 1C1 du i*ivth»T d»* la paix, dans et pour le district . . 1 . . . ,
I de St Hyacinthe, d«*H«pnds l«*s partis intéronsés

Neuf et dans les derniers goûts, et- de tout Dont roiini» if.-n pn ndivhvîm, . t m- • .mduiro»-ii
i conaéciiicni'o.

T*’Atelier est fourni d’un

ce qui est nécessaire pour entreprendre l’im-j W S LON.AUUAN, 
S.v . du M l’ , le ll.lt.lt.

et de tout ce qui pouvait faire la 
prospérité de la province de Qué­
bec. En chambre M. Blais n'a

dénoncer davantage les mauvais 
votes de M. Blais. C'est assez

pression de
Montreal, 8 0«t., 18H1.—js

eu-

et autres ouvrages plus ou moins volumineux.

aussi
nrm m mm du rmmm.

nm m iM?nirmn f n r\ ° ËS

nnn'm»

nunmiiL
De toute Grandeur. De toute Couleur. Avec 
Dorure ou plusieurs couleurs. Sur Papier Blanc 

ou de Couleur, ou sur Carte ou Carton.

B L i S C 8

nrv ►♦•nt rtîiyn ’ht*' on U ni to nTpurnf» HKaTïm» n1l
otlirr PrcMOi, Uu* cimtoiiL
or keeping the one thkt 
HiiltM bent. No on*» Iimh over 
ilnroit «bow tip nny other 
Press, ui Dederlrk it Prt*M 

—— 1« known to bo bçyoml 
— compétition, «ml will bale 

with twice the rapidity of 
n nnr other. The only way 
J Inferior ihmcIiIiiph can h« tM «ohl 1« to dereivo the in­

experienced by ritllcui»Mi«ly 
f tl*e Mtiitementa, and tlma 
at* 11 without sight or ncelug, 
nnd Hwlndletfio pttreliapcr.

, Working any oilier i*r.•*» 
alongabie of l>ri!erick's n!-wave eelbi the purchaser » JgA i »e,h»rli '< l're«« Hill! . ? 
know H too well to shew 
up. Address for circular

P. K. DPDERTCK & CO..
1»0 College St., Montreal, I». or Albany, S. V*

qu< nt, renier ses prom
applaudir ses chefs. C’était l’esprit
de parti avant tout. _ _

En I s7•.> la question des ins- j pour aujourd hui, et par ce que
pecteurs d’écoles revint sur le j nous venons de. dire les électeurs

. , 11 tapis. M. Mercier, alors ministre, (8e Bagot demeureront convain­
cre qu un vieux zero Ct une ma- . 1 . • • , , rn< nue l^ur ex-dénuté a forfait à. . 1 , _ le meme qui impose une lutte au CUs M R |eui ‘ x depute aïoiiau a
chine a voter. ; comté tj0 pa?0( sans consulter les son devoir.et manqué à sa parole

1. Dès son arrivée en >arle- '• électeurs, avait dit, dans la séante1 et aux promesses qu’il avait faites, 
ment il a prêté le concours t e son ju 2 , jmliet, que c’était l’inten- M • Blais a été l’esclave de son 
vote à la plus flagrante immoralité tion clu gouvernement de sou- ' parti, n'a rien fait en parlement 
politique qui se soit vue dans mcin.e clura,it la session une loi ! que de donner des votes opposés 
notre histoire. Il a soutenu M. pOUr abolir la charge d’inspec- i à l'intérêt public ; par conséquent 
[oly dans l’achat honteux qu’il t(.urs Cette promesse de M. il ne saurait mériter d’être réélu, 
avait fait de M. Turcotte et il n’a Mercier à la chambre n’était I Electeurs de Bagot, élisez M. 
pas eu un mot à dire pour llétrir: qU’une j'ailssc promesse,car. trois Casavant, car il saura représenter 
cette conduite qui ouvrait les semaines afirès le gouvernement votre comté avec honneur
sortes h la demoralisation de nos 
lommes publics. Lui.M. Liais.

soumit un projet de loi concer- 'UI nvm<‘ et prolu pour la c 
nant Kinstruction publique : il ne agricole.

Dour
asse

homme de la campagne, nabi tue j*ut pas question d abolir les ins- 
a vivre au milieu d une population pecteurs et on n’entendit plus 
qui apprécié 1 honneur, a fait taire par|cr Je la promesse du vcrnli- 
ses sentiments et a terni la repu “ r A P PRECIA T I<) y.

70

que M. Mercier. De son coté M. ___
tation du comte de Bagot. en re- }]]ais resta muet comme une carpe | Los journaux qui soutionnent le Cabinet

w*. nt nwm ■ -.................. présentant ses constituants corn- rh \\ Blais avait promis à ses • Chaplca». tels quo u .\r„„F. rEcétu-mnit
,vaux K'oiitx. pur los moiii.nr-.irtisicR me approuvant cet acte intame électeurs de voir à ce que l’éco- j et le Uonn-u>• .1 tmtré-ii, sont unanimes

un tiaitrc 1 UlCOtu*. nomio fut pratiquée par M g’OU- à considérer 1 asst'inDi^i* des libéraux au
y Del est 1 honnrte électeur de vernement. A-t-il rempli sa pro-j Mechanics Hall \ Montréal, comme une

VOTRE NOM en caractère neut 
nouv

IO C I'HnquetH.olseaux^UiromoK iinrê«. :*
^cé.nos sur l’eau, pour un aemhlnhU* livre 

il’agents complet QQ CtS- Grande variété
do earten d’annonce. Près-luiH prix aux coin- Rorrnt- nui npiit* aiinmiivi»r M \ i ^ i ^ . «
merqunts et aux imprimeurs. lOO ôdmntil- £?S°l W1 Peilt. ^PP!()inu messe. \ OVOIls. Le ministère , deinmisiratioii contre les tendances conser-

1 Mais en cette circonstance mal- |oly avait trouvé à faire faire vatriccs ct les idées adoucies de M.Mercier, 
heureuse ? C était bien mal coin- j ['ameublement de l’école normale : On se rappelle la charge que lit, il y a
meneur une carrière parlemen- Jacques-Cartier à Montréal pour «juclque temps, l’hon. M. Laünmme au 
taire. f/x mille piastres par M. I .avigne, dub Letcllicr contre ceux de scs amis qui

La seconde mauvaise action pueublier. Il prêtera donner le voulaient des aecomniodomcnus avec leurs 
e commit M. Liais tut de sou-1 contrat à M. Renier ^our dix adversaires. M. Mercier dtaii présent et

riants ut aux imptiuieura. lOO 
Ions cartes d’annoncca 50ctS«-

Adresser. \ ST K V ENS BROS.,
10 81 Rot 22, tforthforri. rt

Nouvelle Boutique.
2ÏÏ2 CASCADES, 3T. H7ACINTHE.

Blancs de Rôle, Listes Electorales.
v

D*n}s f'ftvctrn Htor Luriviire.

«rA
«afeAS» '<±4/ ^ bre. Ayant été vaincu sur ce j dépenser dans les élections et i wè,,,e M- I^mmc qui proposa <•«• jours
7.i,Srï"vSrdMtr® S,! SmÏÏ' Point important de sa politique,le ; ac]lctor ceux qui vendent leur der,,icr? llu« ‘“t continué dans sa
MciiMcH du touti'H sortcK l’KiNTritE it nuufj ministère aurait du resigner ;| vote. C’était donc une perte île 1 vhsii-^e 'U* clu't de I opposition, on doit en

qu
tenir le gouvernement .Joly qui. jiujj inm& piastres, sans demander ! nc Put 8e f»iro illusion sur la leçon qu’on 
sur la question du coup d’état de i (j0 soumissions, afin de se pro- voul « t lui donner on cetio circonstance.
M. Letellier, fut défait en cham- J curer de l’argent sans doute pour Rapprochant co lait do ect autre du

Est publié à Deux Editions, et est le plus répandu dans 
cette partie de la province ; Il offre un grand avantage aux per­

sonnes qui veulent annoncer avec profit.
Edition de 3 fois par semaine : Prix d’abonnement, au Canada, et

aux Etat-Unis, 12 mois $3.00 ; 6 mois $1 50. 
tâCx^Si l’abonnement n’est payé qu’à la lin de Tannée, il sera 

chargé $4.00.

tmmii ds n. mmm rt wmim
rnnuvmr

Publié 1 fois par semaine, a une très grande circulation et offre de 
grands avantages aux annonceurs qui veulent s’a­

dresser à la Classe Agricole.
Abonnement 12 mois d’avance $1.00 au Canada et Etats-Unis.

mu'j ministe
daim 1rs Ji-rniiTs gnfttit. I.«*s ordres seront 
exécutés promptement. Le public trouvera ! 
toujours chez lui, Matelas, Sofas Bourrés, Chai­
ses, etc., etc. à 11 81

perte

La Compagnie* <1*Assurance Mutuelle des 
Comtés dcStnnstead et Sherbrooke, donne avis 
par la présenta quVUe fera application i\ la 
Législature Provinciale durant la prochaine 
session, pour obtenir uu acte spéc i ni d’incorpo­
ration, et pour le pouvoir de continuer à faire 
des transactions, sur la partie de la Province 
de Québec,située sur le coté Sudd \ Ht Laurent.

Sherbrooke, 5 oet., 1381.
G. ARMITAGK,

Sec.-Très.
’J s

Modiste Demandée.
Une MODISTE' capable, sachant l'anglais et 

le français, trouvera de remploi et de bons 
gages en s’adressant, h Madame M. MÛI80N.

St Hyacinthe, 1 Septembre, 1881.

vt ; ci approuver cette siileté.
dégradantes, « par la sente voix : '.\hn de favoriser M. Irvine,uni ,™i~ ‘•.“•«‘T ta*Tk* * "f° 
de l’orateur qui avait été acheté, ami du w„Vcrneraent, H Ion, M. * '‘“'A ^ ’"“'rû '“F

sieura de ses partisans a ot Hyacinthe sont 
aussi ni&sontcnts. mais comme les libéraux 
de in localité sont prêts avaler bion dos 
choses, ils se garderont bien de critiquer 
M. Mercier et de lui tourner le dos. Ils 
le suivront, quand mémo, et sauteront la 
barrière avec lui.

[ ne inconséquence en produit - Langelier, commissaire des terres 
une autre. M. Liais qui soccu- Lje la Couronne, a fait perdre plus 
pait de la constitution comme de i tje onze mUUpiastres au trésor 
Tan quarante alla jusqu'à voter I public sur la vente d’un lot de 
qu'il n'était pas nécessaire que le ! mjne d’asbeste,le lot No 27 dans 
cabinet possédât la majorité de\ je toNvnship de Thetford. M. Blais j 
la chambre, pour gouverner. 11 s’est bien donné garde de blâmer 
vota contre la proposition sui- i ses am;s : \\ a dit"c’est bien, faites 
vante de M. [.oranger,faite le 11 tout ce qUe vou>s voudrez.
1 ’ ,l-° Que dire du contrat des nu t

locks dans lequel le gouvernement 
a fait perdre à la province dcs

de juin 187b.
u De plus cette chambre est 

d’opinion que les principes de la 
constitution du gouvernement

Qu’on remarque bien nos paroles.

jâTSonêcal Frères viennent de recevoir un 
immense assortiment d’automne en KtotVe 
Robes. Lainage et Soieries, toujours les plus 
beaux Noirs elles Sentcal Fr*rts.

Bois plié pour sleigh et wagon, aider a 
lisse chez Raymond FrH’S.



COURRIER DE ST HYACINTHE-17 NOVEMBRE 1881.

MONTREAL.

Nous apprenons avec beaucoup de ^tis- 
faction que Ai. Taillon a enfin consenti A 80 

rendre aux vœux réitérés des citoyens de 
la division Kst de Montréal. Avec la po­
pularité dont il jouit il lui sera facile de 
faire comprendre A son adversaire, M. J os. 
Perreault, que les rêveurs no peuvent 
prendre pied dans une ville coiiinio la mé­
tropole com merci a le du Canada.

En élisant M. Taillon, la division-ne 
fait que rendre A ce monsieur le témoigna­
ge qu’il a su accomplir son devoir avec dé­
vouement et ponctualité, car pus un député 
n’a été {dus sincère dans sa manière d’agir, 
n’a rempli plus consciencieusement son 
mandat et n’a été plus fidèle A ses électeurs. 
M. Taillon a su défendre les droits de sa 
division électorale avec une indépendance, 
un zélé qui faisaient l'admiration de la 
députation entière. Aucun reproche ne 
peut lui être fait, et si A tant de dévoue­
ment pour Ica intérêts publies on ajoute ses 
capacités comme avocat, son fort talent 
oratoire et sa haute probité, il est certain 
que les électeurs ne pourront faire autre­
ment que d’aller enrégistrer leur vote en sa 
faveur. Tous ceux qui ont vu M. Taillon 
A l'univre ne peuvent s’einpêelier de lui 
rendre le témoignage qu'il a été un député 
modèle.

Pans les autres divisions de Montréal 
les candidats conservateurs gagnent du 
terrain tous les jours. Il y a eu lundi soir 
une inmr-ns> assemblée tin Mechanics Hall, 

A laquelle assistaient le premier ministre, 
M. Chapleau, AI. leu anger, M. White,MM. 
les candidats MM. Polieity, PaviesoiM t 
les principaux citoyens de Montréal.

(Vite réunion politique a eu le plus 
grand succès. Al. t’hupleau a tenu l undi 
toire sous le charme de sa paroi • a exposé 
non programme, et les candidats ont été 
chaleureusement acclamés. Il va grandw
es|>oir que les trois divisons de Monitéal 
seront représentées à Qu fine. par trois 
conservateurs.

TIHUS i;i YH'.HKS.

Depuis qu’il o«t «* unu que M . Pttmou 
lin opposa Tureotte le vendu, la fVmcor»/*, 
digne organe de celui «*i,iv4 plus que jamais 
remplie d injures de lias étage, t’ est quel 
que chose «le dégoûtant .nu point qu un père 
n en saurait permettre la lecture A sa tille.

t’ est un indice évident,tine le vendu dé 
sep père de son élection et que les électeurs 
«les Trois Ht viens» comprennent qu’il est 
de leur devoir de protester par leur vote 
contre l’exemple «le démoialisntioti pnliti 
(pic et do eyni.-me que haïr a «tonné lour 
ex député.

Qu’il soit eluosé du patlcment !

Avant n«heté avec avantage 1j« part • !«* 
mon ithsoi i« M. Iv .M«*iin. Je p«*n\ \ • » » • 11 « • l*> 
« hnnssniv*i\«t«*« prix fïibuleus* ment bas. Vn\« z 
plus loin l annom •• d« la Maison t’o-tlpônitive.

A. PION.

BbT ‘: liai bon «le fournaise «*t «la t« »i u •% f«i* 
à « lu Mil **t clous à « lievnl, f«i,fcnillmd « t a* ici
• le z Hnymon i \ Frire,— » . .     »>■ ■ ■!

\l* plus ni moins.-- '.’.*»,«>«»() I>«iz8 «!♦• 
pipes «!*• font prix «t tontes Huit ch n» IwOv* i'i 
lV.u Hti et vendu i\ sucrith «• vi«*iin« lit d'être 
reçue* dieu I. t'hail>oniu,uu. l'mmn s allez 
voit aussi « ignres d«* touted sorte*.

. «•» •

.VOTRE NO V VE AV CA Z.

Nous avons ru le plaisir d assister lundi don 
H it* i à la prcmièri «•xpcrh-nce de la nouvelle 
compagnie (îrnngci k ( io., «pli s'est « liaigeeile 
non* tomnii le gmt. Mu l'in\Ration hicnwil- 
lante de M.(iranger, un grand iiouibie des inté­
ressés aetinds « t tut il i h s « la « nt rendus n l'usine 
Tons ont du reinanpii r les nppaiejls tout parti- 
cul it rsqu’« ni ploie cette < onipnghic, et « n admi­
rer le fonctionnement Ils agit n i d nn sy sténo* 
de produe t ion tout-à-fuit nom . au, «tout I usage 
lie remonte qu’à ipiclqtlcs années

I/O gaz de l'éclairage, comme chacun le Hait, 
t st un mélange de protoenrburce «i«* b i em bu ru
• hydrogène. Daim la plupart deH villes on 
] obtient par In distillation de la li«mill«* qui en 
produit à-piui-prè* 5000 pied* « niant par t«»nne. 
Fendant ces dernièreK années, on a cherché »\ 
préparer un «les composant* <ic ce gaz. l’Iivdn»- 
gètic, par la «lé« oinporitioii de la Mipciir d'eau 
qui en e«>titient K s deux ti«*rs d«* son volume. 
Il était alors facile de fournir 1«* « arUuie né 
eessaire et «»n avait un gaz facile et économi­
que. l’e procédé théorique, étudié et modifié 
de plusieurs manières, est mis en pratique do- 
puis *«*pt ans, et e est précisément sui «-e systè­
me «pfest 6taldi«« l'usine de M M.(.!ranger .1 t'io. 
Pour distinguer ce gaz «l«* son îival. le gaz au 
charbon, et pom en taire connaître la prove- 
îiAiii'c, mi lui a donné le nom quelque p» u im­
propre,de H (iaz A ’Viui," Water (ut2t bi« u <|u*illk 
d«* ses composants so t fourni par l’IiuiU». il 
«tonne une belle lumière fixe et presque 
b a ichc, «l«»nt le pouvoir éclairant est «le 
20 chandelles |H»ur un brûleur «le 5 pieds
cilla»* A 1 heure, (’«st déjà une «a«momie 

de 25 pur cent sur le gaz ordinaire. Il 
petit très-bien remplacer le com bust ihlo,pnrcc- 
qu’il ne laisse pas dè|Hwr de carlxmc mi r les 
corps qu’on près, ntc à sa tlainme. Selon d«*s 
expériences récentes faite* à Philadelphie, il 
résiste bien au froid et à la pression; sa liqué­
faction est lente et difficile.

Plus de cinquante ville* de* Etats-Unis sont 
êclnUéc* par coGaz, «*t dans le Dominion, To­
ronto, Kingston, B ockville et Sliot b.ooke ont 
devancé St Hyacinthe dans cctto voie. Cette 
Compagnie «pii a dé,K*n«é pour l’érection de 
P usine et l«s accessoire* la somme «le $<10,000, 
mérite de rencontrer assez d’encourageiuont 
pour lui permettre de «’établir d'titio manière 
sure et permanente parmi nous et no pas nous 
exposer aux déceptions que nous ont eau*'es 
les compagnies précédentes. I)6ji, elle a l’en­
gagement de plusieurs boutique* et magasins 
qui avalent refusé le gaz jusqu’aujourd’hui.

Voici en quoi consisto ce syst 'me de produc­
tion et quelle en est la nouveauté. Une bouil­
loire très-résistante est Pâme do Pusine ; en 
communication avec celle-ci est le yénétcAtury 
protégé à l’intérieur par une couche de briques 
infusible* de 12 A 15 pouce* u’éj aisseuret dans 
b quoi est la charge d’authracbe dont la com­
bustion est extrêmement activée par un fort 
courant d’air que produit un éventail de trois 
jdeds d® diamètre qui fait 1700 tours par minu­

te. Tout près du générateur sc trouve un 
troisième large cylindre également protégé par 
des brique* infusible* ; puis comme dans les 
appareils ordinaires,le hnri!le!, un triple réfrigé­
rant ou conic tireur } le purificateur A action chi­
mique et 1« réservoir.

F orsqitc b* < barbon dan* le générateur est 
nu rouge blanc, «’t débarrassé de toute matière 
étrangère et volatile, on lance sous la grille, 
avec une passion do lf 0 livres, un jet de va­
peur surchauffée et d’air, en même temp* que 
pliisfetir* conduit* laissent tomber, sur toute la 
surface supérieure du charbon, du pétrole brut 
dont la décorn(Krsition fournit du carbone et do 
l’hydrogène. Le* gaz résultant de ce* divers 
déeom|>o*itions, hydrogène, oxygène, azote, 
oxcldc de carbone et acide « nrhoiiiqite, sc r in­
dent dans le second cylindre, appelé* superheater 
et là *«* produisent les réaction*. Il *«• forme de 
la vapeur d’eau, du gaz ammoniac, des carbu­
re* d'hydrogène et aussi un peu d’hydrogène 
sulfuré provenant des pyrites «Je fer souvent 
mêlées au charbon. (Va corps se rendent dan* 
le barillet, toujours à moitié rempli d’eau, oii 
s«* déposent b*H matières solides entraînées et 
une certaine partie des gaz facilement absorbés 
pai ! Vau, tels que l'ammoniac et l’hydrogène 
sulfuré ; puis dans !«•* eondenscur*. C'e» der­
niers appareils K«»nt remplis de claies serrée* 
superposées dan* toute leur hauteur, et main­
tenue* constamment très-humide* afin quo le* 
gaz ainsi divisés et refroidis soient ramenés A 
leur volume normal.

Kn sortant de ce* diverses pièces le gaz a 
subi f»punition physique et presque tousles 
produits solides, liquide* ••! liquéfiables ont 
(t« r«‘t«*ntiH par l « au «lu barillet, et le* réfrigé­
rants. 11 reste encore / épuration chimique qui 
s'opère dans deux immenses purificateurs rec­
tangulaires remplit} de « lait s chargées d'une 
première couchedo chaux hydratée, et «l’urio 
égal*» épaisseur «!<• sciure de bois. Kn filtrant 
à travers !«•>* interstices do ce* substances puri­
fiantes, !«• gaz abamlotine forcément «I abord 
I«*s plus petite* particules de matière solide et 
liquide, puis, « n définitive, le* sel* ammonia­
caux, I acid»* carbonique « t Ni\drogèiic sulfuré 
qui *«• fixent sur la « baux. !,«• gaz ainsi traité 
et purifié est ù peu près pur, il contient plu* de 
hicii!h«)ne (pie le gaz onlitmin».

t '« tt‘* préparation « st certainement plus 
agréable <|ue «•••llr par le «.Iraibon seul. U«* 
travail est beaucoup plus doux et I on ne rer- 
pin» pas cette odeur empestée et «lélétère dont 
est saturé fail des usines ordinaites. Il ♦•*! en 
» in t très i(*iviat«|tiable qu'on lie ressentit aueii 
ii«î od ,*ur fatiguante hi* n «ju il ne fut produit une 
fuite accidentelle considérable dans les pre­
miers appareils. *0» rivait Aeruindrc en \éritè, 
le pétiole brut «|U'etnploie «•«•< étahlisHetticnt ; 
«ai i»iiti«* hi\ mauvaise iwhnr cette huile est 
très explosive, niais la compagnie a paré à t'es 
ineonvénb nt* en « tabl'-sant un conduit sou- 
teiruin «|ili ie«*oit le pétrole dire(:tein» nt d»*« 
chars et I ainéiiu à l'usine. Il est certain cepen­
dant qu’il faut s'attendre à quelque* rétiiiiti*» 
ertietiH f«»reée* de* pathtrns «!<• notre vieille 
usine ; ce qui arrivera lorsqu il fan Ira uv»«i» 
les purificateur* cliiuiiqti' H pour en renouv«*|er 
la chaux

l u prodin fi«»ii de er gaz «*mt très rapbh* ; clm- 
•|U«* « liurgc du générateur de ipiarante lis n**fen 
ni«iy* nne,iiiti(»'luite de vingt «ui vingt minilte*, 
«•t recevant un volume «b* vapeur eoriespon- 
«iunt à < iu«j galbais «I « au, pmiluit de t à fiOtin 
pi« «1* « ube*.

Nous pouvoti* dire qu*' c«-tt*‘ usine est un 
(Uiieincnt pont Hotte vilb*: l/extérieur assez
i«d« vé ne donne pas I idée «b* I intérieur ; il 
huit la visiter, fout y est propre ,H afin que 
b-s appareils, vraiment considérables, tu* rem­
plissent pu* le local outre mesur*, ils Pont tous 
disposé* vn ticiilriimnt et avec symétrie. Nous 
souhaitoii* «jtie cette compagnie i *n •outre u n 
vc ritahlc eneontagetneut.

Le (dut «le I iisinegb s tuyaux,«le l ini!u*«ul»le, 
du droit «le paieuto «•! de* itppaieil» leptèsent" 
la smiltue «In £ I

I es dite» teins delà « «»i»i pi.g II i«* à St ||ya- 
« iritln sont M l'abbé ,1. p, Chartier, l.oiii* 
( (*lé, (leorg** K Muniett, «b* St llyaeinthe, H«u 
1m*11 N Hall, d« Sherbrooke, I honnis I ogati,de 
Windsoi Mills, et « •. ( ! langer, «le l'hiladel 
phi»*, I .«* s « » 11 i * i« rs sont : A O. («ranger, pnsl- 
«I* nt, (• !•’. Itiimett, Vice president et P. .1, 
( ni lins, s «retain

tti)'" / V/« « ! trafics ' f l'oflc* ! ! !— ('liez 
lutf/tnonl d /’» ’rc, r«*êles à (««ninaux r» pntions 
(lillétvnts. l'oêles «le ctii*ine assortis, l’oéles 
«le passagt* « t «b1 « hambre. Vieille toute prise 
en «' » Imnge.

B^rl'n Kscompt»? de i IN«j par cent s«*ra 
dotMié *-111 tout achat fait au hépait ment «!«*s 
Tweeds,.Mnittou Co-fîpéiutiv«*. /’. lio/iifniltc,

BotT/’ n.* de l'eau nous ,é « Huîtres!—M. I. 
clmibontieun n^ois tous l«'* joui* «b-s lluities 
tiaieln's «le liaitiniore. Vous pouvez les aeh«*- 
t«u p«mr jo« (h lu pinto. .

I ro/î u/:si>oM). /.\y/<;.
^ l.\ MÎTTK ll\NS f OîlPTON,

Monsb-ur le tédactciu du journal le Courrier 
le 4SV llyunnthc,

M«*nsietir, Pans la liste «b'Scandidats p(«in 
b-s «liver* « omté* de la province, publiée dniis 
\otie fiuille, \ou* annoiM « z «pm le candidat 
«‘onseix nteiu dans Compton est M WutSii’iVvcr, 
I « \ «b puté,'» t le « an«li«bvt libéral, M IhMungct. 
Couiiiu.'mon nom chI mêlé «b puis «piebjims 
j«uirs aux runn urs «pii circulent («uijotirs à la 
veille des élection*, en rapport avec «*o comté, 
je présume «pie c’est moi que voua désignez do 
la ««utü. .le serais anxieux «b* savoir par «pii 
vous avez été rensi’lgné à en propos. Il « st 
vrai que i ai été prié «l«* devenir « andiilut dans ce 
comté, sans égard ni même aucune allusion à 
m opinions p«»liti«pies niais j«» n’ai pu** encore 
accepté la caialidature, ut j«* ne puis voir pour­
quoi vous me langez ainsi «l'un eoupib» plume 
«tans une catégorie «!«• |M*liti« ions à linpicllc j«* 
li ai jamais appartenu, .l'ai toujours été et suis 
e.u-orc conservateur,iiidépemlant «b-s parti* ac­
tuel* qui s'abrutissent au moyen d'appellations 
% idea «le sens «*t «le distinctions sans différences 
.le ne suis pas encore candidat, niais si je le 
deviens, vous pourrt z inscrire mon nom dan* 
la colonne que voua réservez à c«uix «pii votent 
suivant leurs convictions et leur conscience, 
nu meilleur «le leur jugement et «l«* leur capa­
cité. de suis l aini d'eiifnm «* «le l’hon. J. A .
( lmplenti et l’un «b* s«*s adminitetirs. Sans 
appromer tou* ses actes politiques, je souscris 
de tout eieui à la polithpic «le modération et 
«l'aMain s qu’il est en voie d'inaugurer. Si je 
tni* député, je «I ontiemis à son cabinet un ap­
pui loyal it indépendant ; je suivrais en cela 
la ligne de conduite «le la plupart <!«•* député* 
anglais «le iion cantons. Pour eux l’intérêt «lu 
pays, même «lu coin de terre qu'ils habitent, 
pasM- toujour* avant l’intérêt de leur parti. 
Depuis longtemps j’en suis venu n la conclu­
sion qu'ils n ont point tort.

Veuille* me {M?rmettre, monsieur, de von* 
faire observer que le parti libéral u hou candi­
dat dans Compton. C’est M.Aenea* McMaster, 
de Ncottstown, Canton Ilampthn, gérant 
cl*«inc* puissante compagnie «le col«>ni*ation 
kîcossaitfe. Il est instruit, orateur populaire 
fort vigoureux et doué du la ténacité naturelb* 
à se* nationaux. Il en veut beaucoup, en 
jMditique s’entend, n l'Jion. .1 H. Hope et a ce 
qu'il appello/uaiiVy compact, ou faction de fa­
mille, dan* Compton. Sur co terrain il va 
porter do rudes coups A sc* adversaires et M. 
Sawyer est exposé A une défaite.

Ni l’un ni l’autre do ce* en tu I id a U ne *nit un 
mot de fnuiçai*, bien «pie celui qui sera élu 
député ait A représenter une population à moi­
tié Franco-Canadienne et cela dan* une cham­
bre où b** débat* se font presqu'exclusivoraent 
un français. OW regr.-ttable. 81 ma candi­
dature se dessine A l'horizon et que vous 
voyiez apparaître ma silhouette dans ce comté,

où j’ai de* intérêt* de famille depuis qninze 
an*, vous pourrez dire : Le motif est bon. Mai* 
la chose n’est encore qu’A l’état de projet et 
d’épreuve. Ici, comme chez vous, bien que ce 
soit pour (!«•* motifs différent*, les gens sont 
loin d'être d’accord lorsqu’il fi’agit d’une ré­
forme favorable aux intérêt* du peuple ; mal­

! heureusement, !<•* préjugé* religieux et les 
| préjugés nationaux régnent encore en maître* 

dan* cette bulle portion du pay*.
Je me souscris, monsieur, avec hauto ronçi- 

dératîon, ’
Votre ex-Collègue,

L. 0. BBLAKOKft.
Sherbrooke, 15 Nov. 1881.
[ Non* dirons A notre ami que sa lettre a 

attiré notre attention sur un fait qui nous avait 
échappé, savoir la classification du son nom 
parmi le* candidats libéraux. Nou* sommes 
bien aise de le fain? disparaître do cette colonne 
louche oii il avait été mi* *an* notre partiel 
pation, et nou* le remercions de nou* avoir 
signal î le fait.

Nous savon* du reste que *i M. Bélanger du- 
vient candidat dans Compton, il n acceptera 
la candidature qu’avec des chances certaine* 
d*.* succès, et qu’il ne sera pas homme A jeter 
inutilement et tnalheuretiscinent la division 
parmi le* ennndicns-frnnçni* du comté. | ftédac- 
Mon J.

CA XI)/OA TlflŒS PROBAHLESt l

Conservateurs Libéraux.
Argent, nil......... ( Iwen* M«*ikIo
AtthabnKkn......... Préffintaine. Watt*
Bagot.................. C'i savant. Biais
Bcaiice.............. .1. Blnuchet
Bu! b*< bas •«•........ Boutin.
Bênuliarnoi*.... Berg<vin
Bonavet tur«* .... Riopel Cyr
Brome................. Lvneli Warren

Kobillard
Pel laud

t’Immblv . ........ Martel Prêf«»ntaine
( bamplain........ . Trrdel
Charlevoix.......... MautlnVr C’bouinnr.l.
( ’liîit«*n'i-piay.... L(*Piiillenr I.alw.-gc
t'otnptoii............ . Saw ver McMaster
P«*ux Montugm >« . (Jiaiiipngtu*
l 'or» lient» ?.........

l.aroehelle
Ma*pé................ E. J. Klynn
Hoc lieinga.......... Beaubien
lhtiiting<loa___ (.’nmeroti
1 herville............ Chrirland. Demurs
Ifib't ................. .Miîrcotte Vc rreault
.fucqui'S f'artii r. . LeeaT.*llier #
Joli«*tte.............. . \t vaMée

Oiiilburilt
Kiirnounivka.... .. Lote’lier tiag non
Lnpiuirir............ ( 'barb b«»i«
l.’Assomptioi .. Mar ion
Lé vis................... K. T. Paquet

1 N B<*!biiu
Laval.................. 1 oranger
Lotbiniè e.......... .A. N. Montf•et it. Joly
Mont nn rein.*/... 1 lesjardins ( ' Lang» Mer
Montmagin .... . 1*’*• 11 «M Bernutchez
Maskinongé.... t'mon
M 6. pi n tic............ I rvine
Missis.pioi ........ •tringhani
M«)iitralm........ Magnan Talbot
Mont» a* Cer r»* 1 lavidson Stephens

Kst... . 4’aillon Perrault
1 Blest. . !lolietty MeSI inc

Nnpiervilh*........ Pii-ndi* La ou tni ou
Nicolet................ . Ilotih*

llotlb-
f Min wii................ . 1 liihaiiiel
l'ont inc............... Cl urcli
Port neuf............. 1. D. B-ons«eau F. Langelier
Québec (comté).Mmneau
Qiiéb«*c-( »u«**t. .. F Cnrbrav Charleston
QuéiHK'-t’entre.. IN acliy Dr. Rinfret
*)m'be«-Kst....... J. Slicliyn
Itiibelieii............ l.« duc Morassc
Ici* Itmotid........ Pi« .ml
Kimoiiski.......... Àsstdivi Parent.

Tessier
Koiiville.............. Et Poulin Rols‘rt.

Bout liillier
wagueimy..........
St MauiN'o.......... I u saulnicrs Remington
St Jeu i.............. . \«pin Marchand
Slu*rhrooke........ Bo.m •• (son
Si 11 va« int l-e. .. M ercler
Soiilmigcs.......... Duckett Pelleftiiieii
Sbeffonl.............. Dct îrosboi*
Staustead.......... Tborctoti liOVrll
Tn»i* Rivières.. Miii'onlin Tun «»tt«*.
Téinlacoi ata .... !>♦*«• lérit*
Terrebo me .... t 1 aplenti
Vuudreiiil .......... Lalonde
Vrrclières............ Bril'on

• • •

!\'<hivHI<v« liléiiériilvM,

Trois Rivières On nous télégraphie ce 
qui suit, îles Trois Kivièros, mi sujet de la 
grnmlo assemblée de mardi soir.

Il y a eu ce soir, une grau le assemblée 
politiqtio A l’hôtel de ville pour entendre 
I honorable M. rimplcau, l’honorable AI. 
Iî«»ss, etc. Les conservateurs ont présenté 

A M. Cliapleau, une adresse de bienvenue 
et de IVlicitations, qui a été lue pnr Al 
Penoneourt. président de l'assemblée.

L’aeetieil l’ait mi premier ministre, a été 
tout A lait enthousiaste. M. Cliapleau a 
parlé près do deux heures, et il a soulevé 
des npplaudiftscmcnts frénétiques. Après 
Ce discours, les partisans do M. Turcotte, 
organisés pour faire le tapage, se mirent A 
interrompre les autres orateurs. La séance 
a duré jusqti'A minuit.

MAI, L. S. P. Pesnulniers, M. P.,11. 
Alontplnisir, M. P., C. K. Hondo, M.P.P., 
F. Pesnulniers, Al.P.P., K. Cnron, Al.P.P. 
étaiet t présents A cette assemblée ainsi 
que tous les principaux citoyons des Trois 
lUvièrvS. Après la réunion, plus do sept 

cents per?o mes allèrent r*conduire M. 
Chap eau jusqu'A son hôtel,ou l’honorable 
AI. Koss et M. I’i (iérin firent ’ 
remarques très appropriées.

Pu it U tf mrsun* — Le gouvernement 
fédéral a résolu de diminuer le nombre de* 
inspecteurs des poids et mesures, qui est 
de (58 et qu’il s'agirait de réduiro A 50. 
Pour y parvenir on adopter» probablement 
le mode qui consiste A no pas remplir les 
vacances qui se présentent, jusqu'A ce que 
l’on soit arrivé au chiffre voulu.

Ligne de Vujn ur*. — Le vapeur comte 
(TEu, de la ligue franco brésilienne, e*t en 
co moment A llio do Janeiro, prenant une 
cargaison pour le Canada. La Ville (VA! 
ger part cetto sumaino du Havre pour Kio 
ot Halifax. On construit on ce moment 
cinq steamers do 2,000 tonneaux pour cette 
ligne, deux au Clyde et trois en France.

Pro<è* Laurier.—Dans une entrevue 
avec ic rapporteur du Sbir, M. Archam­
bault a (lit quo M. Laurier aurait A subir 
nn nouveau procès au terme de mars. Il 
estime que les frais de la défense dans le 

! dernier procès dépasseront $4,000.

Capitaux français.—M. Hector Legru 
est arrivé à Montreal vendredi. Il annon­
ce que déjA soixante millions de francs ont 
été souscrits pour le crédit mobilier. Il 
no désire pas faire connaître les noms dos 
promoteurs parisiens avant que l’organisa­
tion soit complète. «Sa société prêtera aux 
compagnies de chemins de fer, ainsi qu'aux 
entreprises particulières. Kilo étendra 
scs opérations A tout le Dominion et aura 
des succursales dans toutes les villes im­
portantes, avoe siège principal A Montré­
al.

AI. Legru ot parti pour Ottawa où il 
doit avoir uncoutrovue avec sir John.

Ercédnnt. — Pans une entrevue qu’il a 
eue avec un rappprteur ;t son passage A 
New-York, sir Leonard Tilley a dit que 
pour l’année écoulée, il y avait un excé­
dant de quatre millions et que, grace A cet 
excédant, le gouvernement pourrait bais­
ser les droits sur le thé et le café.

Chemin tic fer du Nord. — Il y a A 
l’heure qu’il est environ 180 hommes 
employés aux usines de St. Koch, et l’on 
travaille avec ardeur A construire la balan­
ce des 300 chais commandés pour le 
chemin de fer provincial, et A renouveler le 
matériel roulant du chemin de fer du lac 
«St. Jean. Plie centaine de chars ont 
déjà été livrés au gouvernement, et l’on en 
livrera le même nombre sous peu. Dési­
reux de posséder des ouvriers actifs et 
intelligents, l’ingénieur en chef du chemin, 
AI. Davis, a réussi A induire les fils «le 
bon nombre d hommes bien posés de Qué­
bec et de Montréal, A entrer comme ap­
prentis dans les ateliers.

I) paraît que les chars qui ont été colis 
truite ici et à Montréal l'année dernière 
ont coûté §38,000 do moins que s’ils 
eussent été construits aujourd'hui par des 
particuliers. Les deux magnifiques chars- 
dortoirs construits d’après le plan de AI. 
Davis, donnent un revenu quotidien de 50 
pi a st r es,—Ere ru niait.

t «A
Potier èi eh* rut. — Le lieutenant'-colonel 

Irvine, commandant, et le capitaine Cotton 
adjudant du corps de police A cheval du 
Nord-Ouest-, sont de retour A Ottawa.

fis sont partis du Fort Walsh lo 15 
d’octobre pour Dillon, dans le territoire de 
Montana. Do là ils sont rendus A Toron­
to- Ils sont arrivés A Ottawa le 4 de ce 
mois et sont descendus A Québec où iis ont 
assisté au départ do «Son Hxcellenco le 
gouverneur général pour l’Angleterre.

Le colonel Irvine et le capitaine Cotton 
disent que le marquis de Lome s’est ren­
du trè* populaire pendant sou voyage au 
Nord-Ouest, lia pris une foule de ren­
seignements afin de juger dans quelle 
position sc trouvent les colons et les Indi­
ens. Le gouverneur général a été enchan­
té de son voyngo, et le colonel frvino 
ainsi que IccApitaine Cotton sont convain­
cus que sa visite produira un bon eftet.

I/élevage du bétail commence A se 
faire sur une grande échelle dans les 
territoires du Nord-Ouest qui offrent pour 
cela do plus grands avantages que les 
Htats de l’Ouest.

Les Américans admettent qu'avant 
longtemps, le Nord-Ouest sera célèbre par 
la q nanti té de blé qu’on y récoltera et ils 
vantent l’esprit d'entreprise dont on a fait 
preuve on construisant le chemin de fer du 
Pacifique.

Qnthcc.—Nous avons reçu do New-York 
dit un journal do cctto ville, une infâme 
brochure en français portant le nom d’un 
malheureux prêtre canadien apostat, 1\ A. 
«Séguin, qui exerçait autrefois le saint mi­
nistère dans notre province.

Cet opuscule a pour titre : 11 «8t Piètre 
a-t-il été A U ouïe" et est adressé A monsieur 
lo cardinal do New-York.

Cost un amas d’horribles blasphèmes, 
comme seuls peuvent en proférer les prêtres 
qui ont abusé de la grace au point de per­
dre la foi.

Cette broclmro diabolique sera répanduo 
A profusion, sans doute, dans nos campa­
gnes, par les sociétés bibliques. C’est pour 
cela que nous la signalons A l’attention do 
nos lecteurs, afin qu’ils soient sur leurs 
gardes et qu’ils la jette au feu.

Ce qui pourrait rendre cctto broclmro 
plus dangereuse que ne le sont ordinaire­
ment les publications de ce genre, c’est 
qu’elle est accompagnée d’un certificat que 
Mgr. Fabre a donné à l’apostat, avant *>r 
chu te} et que le malheureux a l’audacc do 
reproduire.

Uno Toux ou un mal de Gorge
devrait êtro soigné do «iiito. SI vous le négli­
gez souvent il ho change en Coniomption. 
BROWN’S BRONCHIAL TROCHES n’in­
jurie pas l’eHtomae comme le* ityrops et I«*h 
bautne*, mais agit directement sur la partie 
malade, ôte l’irritation, soulage VAsthmcy les 
Broncha, \w Toux} la Ùatorre et le* Jfaux Je 
(lortje troublant les ChanUurs et ceux qui par­
lent en public. Pendant 30 an* Brown’s Bron­
chial T roche h furent reçom mandé* par le* mé­
decin*, et toujours ont donné satisfaction. La 
preuve de leur efficacité est dan* l’usage con­
sidérable et continu qu’en a fuît une généra­
tion. 11* ont obtenu une renommée bien mé­
ritée parmi le* médecine* de choix de notic 
siècle. Vendu partout 25ct* la Imite. 382

Sentiment français. - Le Star rapporte 
une entrevue qu’un do ses rédacteurs au 
rai t eue avec M. Logru. On y lit 
entre autres choses ce qui suit :

«Sur la demande que fit notre représentant 
au sujet du sentiment qui règne dans lo 
monde financier en France par rapport au 
Canada, AI. Legru constate que depuis 
le voyage de M. Cliapleau en France il 
trouve tout simplement prodigieux de voir 
toute la confiance que les capitalistes 
français entretiennent sur les affaires de I me* 
notre pays. Kl, ajoute-t-il, rappelez vous 
que c s résultats sont entièrement dûs au 
efforts de AI. Cliapleau.

sadeur à Berlin, va être rappelé, le prince 
Bismark ayant fait des représentations 
tout A fait défavorables sur son compte au 
gouvernement.

Vianohlcs.—On apprend qu’A uno réu­
nion do viticulteurs français tenue A Bor­
deaux dernièrement, le projet de cultiver 
la vigne dans la province le Québec a été 
étudié. Plusieurs délégués ont été nom­
més pour visiter le Oana la, et voir s’il 
serait avantageux d’y établir des vigno­
bles

Jj agriculture.—Qu’est ce qui nous a 
valu la prospérité mcrvcilloure dont le 
pays jouit en ce moment !

L’agriculture.
Quostrce qui a fait baisser le taux de 

l’intérêt 7
L’agricultu re.
Quelle est l’occupation (pie vous vou­

driez recommander surtout A la jeune 
généiation 7

L’agriculture.
Quest-ee qui favorise le commerce et 

développe l’industrie d’un pays ?
L’agriculture.

. Quest ce qui a fait construire tant de 
voies ferrées.

L’agriculture.
Qii’est co qui a fuit disparaître les vaga- 

bons, “ tramps ’’ , qui infestaient le pays ?
L’agriculture.
Qu’elle est l'occupation «pii donne quel­

que chose de plus qu'une vie précaire 7
L’agriculture.
Quelle est l’occupation qui fait vivre 

longtemps et fournit moins de criminels 7
L’agriculture.
Quelle est la base de toutes les industries? PILTJIÆS DE

LViou,turc- ; NOIX mm COMPOSEES
i><- ( recouverte* en sucre)

Pour ht guêri*on certaine de toutes U* 
affections bilieuses, torpeur du Foie, 

Maux de Tête, Indigestion*, Etour­
dissements et de tou* le* malaises 

causé* par le mauvais forte- 
tionnemmt de l'estomac.

No* Anuiun* CnnudkmK-Françni* faisaient 
usage du la noix longue, avant sa maturité.Il* 
l'employaient un Confît lire, contre la constipa- 

Condamnatiiai.— Le shérif de ce district Mon habituelle. Mais le grand inconvénient
a condamné hier, Napoléon Martel de Ht I itaiî ,1'' fair,‘ d,-g ,noix '•'■r,,'g
n « i• » « t . i* i * . • i , -, • et fraîche*, cette preparation, qui, faite enPaul «1 Abbotslord a trois ans de pénitent ter .. * ........ ’ L . _ .. .

50 ANS D’EXISTENCE
A'

O
o

LMB II 1IWR

1 ° est un remède infaillible «pii
I»1

°1 ° soulage ct guérit immédiate- n-
° ment b Toux, le Rhume, c/j

l’Asthme, la Coqueluche, le co

O Croup, etc., etc. 00
a

m L’Kl.m r hk Downs est
a une vieille préparation long- «o

temps éprouvée dans son
m emploi, et qui peut être ad- cz

\ ministree en toute sûreté aux 30
? jeunes enfants comme aux m
<= j>crsonncs âgées. O

tf A2nn PRIX '25 CTS. F.T «1.00 C/3•
&• liA IIOI.’TKI 1.1.K.

EN VENTE PARTOUT.

GUERIS TOUS LES ANS.

Nouvelle# lioeulcs.

Plan d< St Hyacinthe.— M. P. F. 
Soucy, sera en cette ville au commence­
ment de la semaine prochaine, distribuant 
aux souscripteurs, lo plan de la ville de 
St Hyacinthe, vue prise A vole d’oiseaux.

s do pé
pour vol avec effraction chez AI. Donahue 
de St Paul.

Lo prisonnier venait de terminer une 
sentence de cinq années A l’école d> réfor-

Stinf Jean—Il y a eu, lunJi soir, une 
grande réunion des électeurs, libéraux et 
conservateurs, favorables A la candidature 
de M. Arpin. Celui-ci a définitivement ao 
cepté. AI. Lawrence Macdonald, avocat, a 
parlé chaleureusement en faveur de AI. 
Arpin et déclaré qu’il aurait l’appui des 
Anglais du comté.

Produit*—Les produits potagers du 
Canada trouvent un marché trè* avanta­
geux aux KiatvCnis, ou les récoltes ont 
manqué. F<ntr autres produits, on signale 
l’expédition «I«ï plusieurs lots de pois cas­
sés.

quantité perdait toute su vertu et devenait inu­
tile. Lu science n depuis dôcouvirt un extrait 
(l«»cctt«* noix, qui *c conserve intact dan* ton* 
le* climat*.

( ’est de cet extrait que sont composées le* 
Pilule* de Noix Longue* de Met»alu.

B. E. McCALE, Chimiste
Seul Propriétaire, et Fabricant

MONTREAL,
Trix . 25 contins par boite, 5 boites pourri.
Sur réception du prix, elle* seront expédiée* 

par la Poste *an* charge extra. A 2 82

REPOS ET SOULAGEMENT A CEUX 
QUI SOUFFRENT.

Le Pnnacé Domestique de Brown” n’a pas 
d’égal pour *ou1agcr le* douleur» interne* et 
externes. Il guérit le* douleur* de coté, de 
«l«»s ou d’intestin*, maux «legorge,rhumatisme, 
maux de dent*, lumbago, et toute* le* sorte* 
de douleur. il vivifie le sang et guérit, son 
pouvoir «*st merveilleux. Le Patmcé Domes­
tique «!«• Brown est reconnu comme le grand 
tue-douleur, et il a double valeur d’aucun autre 
Klixir ou onguent connu, il devrait être dan* 
chaque famille, il «*st le meilleur remède pour(J/ter nt.r -La semaine dernière, dix

chevaux ont été exporté* ,1c Montréal A J®" "«"I**" ll1™" I’«ston'ft0 «l'>n'.-"w do 
,, , ,. 1 . , . toutes sorte*, a vendre chez tousle* plmrnm-GVoa. Ils ont coûté environ $1004. 
(’’est probablement le commencement d’un
nouveau genre «lo commerce entre \o Oana-« ■
da et les Antilles.

ciens 25cts la bouteille.

Meres! Meres!! Meres!
KtOH-von* troublée* la nuit et tenues éveil­

lée* par le* souffrance* et le* gcmt*8emeiii* 
Visiteur. — MM. AIcMillon, président de e»r,tnJ 4ui f;lit «es dents? S'il en est ainsi 

F Assemblée Législative de la province «le
.Manitoba, est actuellement A Ottawa.

A Rome—Mgr. Laflèclw, des Trois-Ri­
vières,est arrivé A Kotne après un heureux 
voyage.

Repart—Mgr. Racine, de Chicoutimi, 
doit partir pour Komo.

Le* Déh its de lu Législature de Québec. 
—Les Débats de la dernière session sont 
en vente. On peut se les procurer en

allez chercher tout «i«* suite une bouteille «lu 
Sihop Calmant dk AImk. Winslow. Il soulagera 
immédiatement le pauvre petit malade—e«4a 
est certain et n«* saurait faire h* moindre dont«• 
il n’y a pas une môro au monde qui ayant usé 
de ce Sirop ne von* dira pas aussitôt qu’il met 
en ordre le* intestins, donne le repos A la mèrf 
soulage l’enfant «‘t lui rend la santé. Seg effet i 
tiennent de la magie. II est parfaitement inof­
fensif dans ton* les cas ut agréable A prendre 
Il <*st ordonné par nn de* plus anciens ot «i«*b 
meilleurs médecin* du sexe féminin aux Ktat* 
Unis. Les instruction* nécessaires pour faire 
usage du sirop sont données avec chaque bou­
teille. Kxigcz la véritable qui porte le fac-si 
mil* (!«• Ct-RTis h Fkhkinb sur l’enveloppe exté-

s adressant A AI. G. Alphonse Desjardins, i rietire. Kn vente chez tou* les pharmaciens, 25
I __... !.. L ... :u.. kü_us _ j _____r_________

Le nouveau cabinet en France.—On 
donne comme suit les nom* dos nouveaux 
ministres :

Gambetta, président du conseil et mi­
nistre des affaires étrangères : Cnzot, mi­
nistre de la justice ; Waldcck Rousseau, 
de l’Intérieur j Paul Bert, de l’instruction 
publique ; Bouvier, du commerce : (Jobbe­
ry, des postes ; Àllain-Targé, des finances,
Oampcnon, de lu guerre ; tf.iugéard, de la 
marine ; Devès, de l’agriculture ; Raym d, 
des iravauv public*.

Lo président u appro ivé lo choix des 
membra* du ministère Gambetta.
Lès nouveaux ministres se sont réunis en 
Conseil aujourd hui. Lo programme que 
Gambetta exposera A la chambre de* dépu­
tés mardi a été rédigé et approuvé.

Ou dit que ce programme contient des 
promassas rassurantes au sujet de la politi­
que du gouvernement dans ses relations 
avec les autres puissances ; qu’on déclare 
qu'il sera nécessaire de modifier le système 
suivi pour l’élection da* sénateurs et qu’il 
est À propos d'introduire le scrutin do 
liste.

On croit qut M. Saint-Vallier, ambas- ^Co., Westvilic, Ct

Lévis.
Le prix d’un exemplaire est de 85 00 ou 

85.10 par la post»;, payable d’avance.

Election. —Le vainqueur du maréchal 
de Moltke aux dernière* élections du 
Reichstag allemand, est un catholique,
M. Htoctzel, député sortant, qui a reçu 
15,000 voix contre 10*000 données A AI. 
de Molko.

Bossuet. - On annonce la publication 
prochaine de «leux volume* d’œuvres inédi­
tes de Rossnot par la maison Firm in-Pi- 
dot.

Comté de Rich*lieu. — Le* chances du 
candidat conservateur, AI. Leduc, sont ma­
gnifique», et M. Morasso court à la défaite.

Bert hier.—A Bertlii«;r, M. Pci la ad op­
pose M.. Robiilanl. C’est une lutte entre 
conservateurs. C'est malheureux.

Dorchester. —M. Audct asfc opposé par 
M. Larochollc. Tou* deux sont conserva­
teur*.

Chute,inguai/. — * c Dr. Labcrgo a un 
adversaire dan* AI. le Notaire Lcpaiileiir, 
homme très estimé. La lutte est vive.

Verrière*.—M. Brillon, le candidat con­
servateur, n’a pas encore d'adversaire, et 
tout fait espérer qu’il sera élu par acclama­
tion.

Départ.—AI. .Mercier qui était arrivé A 
«St Hyacinthe, samedi, au sot» «lu fifre et 
du tambour, est parti lundi pour Montréal 
sans tambour ni trompette. Inconstance 
de* choses humaine* !

Fromage.—Le fronimage de lait de 
brebis e.*t très estimé en Autriche, et
semble chercher à s’acclimater dan* nos , ,
contréas où une fromagerie vient de s’éta- . , .i,n v !, , ,,c k’^sagnac et .c duc
hlir, près de Chattanooga avec un stock do , ,cn do •'lont*îhi;lllo "O sont battus en

ont* la bouteille. Su méfier de* contre façon*.

UN BON CONSEIL.—Si vous ave* 
de* fourrure* ù faire confectionner ou réparer 
envoyez lu* «u plutôt «?htz K. X BLANCH KT. 
CAHquctte* et Ceinture* d’Kcolier chez F. X. B.

Guérison certaine pour les Verrue*.—Ce* ux- 
oroisance* incommode* peuvent étroôtét * très 
facilement. Si vous avez de* verrue*, survez- 
vou* «lu Futnams Corn Extractor de la même 
manière «pte pour le* cor*, et vous serez sur­
pris de la rapidité ave«; laquelle elle* seront 
enlevées. Aucune douleur n’est causé par le 
irai rem» le /mur le* verrue*. Ne inan«|iiez pas 
de l’tîssaytr. Vendu parle* pliamiacit*n* par­
tout.

Trente jour* à /'essaie—Non* enverrons la 
célèbre ceinture Klcctro-Voltaique du Docteur 
Dye, A l’essaie pour trente jours, ainsi que les 
autre* appareil* électriques aux j«uine* gens 
ct aux personn«*s plu* âgée* qui sont attaqué* 
de débilité nerveuse, perte de vio, etc., etc , 
garantissant un soulagement prompt <*t un 
rétablissement complet de la vigueur. Aussi 
pour |«*s rhumatisme*, la névralgie, paralysi»*, 
maladie du fuie «*t dus rogrmn*, ruptures rt 
plusieurs autr«*s maladie* Pamphlet illustré 
envoyé sans charge. Adressez: Voltaic Bü.t 
Co., Marshall, Mu h—a 11 82

CARTKS, 10 Lys et Verre importé, 10 Trns- 
parente*, 2n Motto, roulé* «rt gravés en 
coubuir) en boite, et I Lettre d’amour, Nom 

ur chaque 15 cts. West k Co., WeHtville Ct.

Fresque encore jeune.-Ma mère fut longtemps 
afiligé par la névralgie, et un mauvais état «le 
tout son système ; maux de tête, attaque «le 
nerf qu’on nu pouvait soulager. Aucuns mé­
decins ne la soulageât. Il y a trois mois elle 
commença A prendre des Amer* de Houblon, ils 
la soulagent tant, qu’elle se croitoncore jeune, 
quoiqu’elle ait 7u ans. Je ne pense pas «pi il 
y ait d’autre remème qu’une famille doit faire 
usage.

Une dame du Providence, R. I,—Journal.

I)<‘|M’4*Iicn Télégrapliiques.

lOOtJ brebis.

i A CARTK8, Tontes Cbrmo, Verve et Motto, 
4:l/on boite, nom en Or et Jet 10 cU. West k

duel.

15-12-81

L’advjrsa ro le Paul de Ou siypiac a 
reçu une légère blessure.

T r i to, 14—Une dépêche spèci 1;
j transmise par le c.lblc annonce t^ue U

^084
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marquis de Lome cpt arrivé à Liverpool 
aujourd’hui.

Son Excellence le gouvorncur-gdnéial 
est parti immédiatement, pour le chfiteau 
du duc de Westminster, près de Chester, 
accompagné de la princesse Louise qui 
était allée à sa rencontre.

Alexandrie, 14 —Une dépêche de Djid- 
dah en date du t> novembre, mande que 
les ravages du choléra à La Mecque out 
augmenté. Dans l'espace de trois jours 
qnatro cent quatre vingt quatre personnes 
ont succombé au fléau.

Cinq milles pèlerins sont partis de la 
Mecque le 6 de novembre et on craint que 
les troupes stationnées A Kl Wadj ne puis­
sent les empêcher de ' pénétrer dans la 
ville.

Cohort.—M. Adélard Chardanncau, 
jeune canadien de cette ville, s’est enrôlé 
dans l’armée régulière et doit partir sous

Ku avec son régiment pour aller dans 
)uest, se mesurer avec les sauvages. 
Tunis, 15—Uno dépêche do Kairouan

mande ec oui suit : |
“ Tous les habitants de la ville ont été 

désarmés. La population est indignée par­
ce que les troupes françaises occupent les 
mosquées.

Le général Logerot ne voulait pas diri­
ger ses troupes sur Soussc et Gabès et no 
s’est mis en marche qu’après avoir reçu des 
ordres formels du ministre do la guerre. La 
route qu’il doit suivre est hérissée d’obsta­
cles et il sera presque impossible de diriger 
les opérations avec succès pendant la saison 
des pluies qui est déjà commencée.

On considère que c’est sucrifier la vie 
des soldats inutilement que de les engager 
dans cette expédition. On dit que tous les 
officiers out Hotcntion de donner leur dé­
mission è la fin de la campagne.

Les fièvres causent encore do grands ra­
vages parmi les troupes stationnées à Sous- 
se. Il y a deux cent soixante et dix mala­
des dans les hôpitaux, et dans l’espace de 
dix jours, deux cent cinquante soldats ont 
été renvoyés en France.

Paris, 15—Les noms des membres du 
nouveau cabinet ont été publiés d une ma­
nière officielle, tel que l’annonçait la dépê­
che d hier.

Le ministère de l’instruction publique et 
le ministère des cultes ont été réunis en un 
seul.

Ce changement est important, vu les 
opinions anti - cléricales que professe M. 
Paul Port.

■ BS__

Terres a Vendre
Dans les Cantons de l'Est,— Eastern

Townships »

Une très lionne terre de 200 acres, dans le 
Canton de Stanstcad, contenant deux sucreries 
de 12 à 1600 érables, très beau verger de 400 
pommiers, sur laquelle le propriétaire récolte 
de 76 A 100 tonnes de foin, bâtisses, maison 
et 2 granges en bon ordre, Peau à commodité. 
Sur le prix, moitié ou deux tiers comptant et 
la balance par paiements avec intérêt.

Pour autre information, prix, etc., s’adresser 
au soussigné, Notaire,& Stanstead Plain,agent. 

Staustead lOOct., 1881.
K. S. M \ Z un KTTK, Notaire.

LA BANQUE

Arbres fruitiers.
M. Alexandre Choquette Ar:

Imriste, après beaucoup do soin s’est assuré 
d’un 1k)ïi nombre d'arbres fruitiers qu’i a gref­
fés lui-même. 11 vendra, livré à sa demeure,

1 VENDRE \ Cl RL'REAl
RRriCHUllK, intitulée : “/,*• Quatrième Par­

lement te la Province de Quittée” contenant une

mm R ST. IYMHE
BUREAU :

Rue Cascades,—Bloc Perreault.

Qui tr lit?—Tous ceux qui se pont servi du 
F u9 nam's Rainier* Corn Extractor en parlent en 
bien. La presse le vante, l e Clergé, les Avo­
cats, les Médecins, tout le monde en parle en 
bien. Achetez le Putnam’s Painless Corn 
Extractor et vous direz comme eux. N’achet**z j *ln 
que le Putnam’s Painless Corn Extractor, soyez 
eau* C’est lertain.seul recommandable.

Toutes les affaire s de Banque seront 
rnnsigée généralement à cette Succursale.

Intérêt sera alloué sur les dé|>ots aux taux 
convenus ; ces dépôts pourront être retirés en 
tout ou en partie, d'après les règlements de 
cette Banque.

S. A. DUROCHER,
GERANT.

St. Hyacinthe 1er Août 1880.

THE WEEKLY HAIL

l e grand journal helMomndnire d’aujourd'hui 
a la tin de l’année 1882. UNE PIASTRE

Chaque souscripteur au Weekly Mail pour 
1882, aura droit à un ext mplaire île l’anatomie 
du cheval, avec gravures du siège des diffé­
rentes maladies du cheval.
NOUVELLES MATIERES POUR 1882.

Questions île droit rt 1er réponses, par un prati­
cien—Les réponses seront publiées de temps 
en temps dans le Weekly Mail.

I département de CAgriculture lu Weekly Mail, 
sera A la charge d’un éditeur spécial, «•«• dépar­
tement seul vaut plus que le prix du journal. 
U sera aidé par !.. B. Arnold, Esq., president 
de l’association des fromageries, publiera une 
série d’articles sur la manufacture du fromage, 
etc , et répondra aux diffcren.es questions des 
altonnés sur le sujet.

//on. A" A. Willard,do Little Full*. N Y., 
une des meillt urcs autorités sur la manufac­
ture du beurre et du fromage publiera plu­
sieurs articles sur ces sujets.

I n Chirurgien Vétérinaire du Canada,écrira 
dans sa ligne et répondra a toutes les ques­
tions des abonnés du Vu//.

its îui-mtine. il vendra, livré a sa demeure, revu»* des événements politiques des quatre 
ici, des pommier*, vignes, gudcllL-rn qui sont j dernières années à gufclxrc—HUX 10 cts. 
de premier choix. I___

Pommier il beauté de Montréal” A 25c le pied 
Framboise de Anvers $1 lndozaine 
Gudelleoe Sicile, blanche et rouge $1.20 doz 
Raisins actifs, Béacon field, Isabella, Ch unre­

ins, Delaware, Fraisier Wilson.
M. Choquet vendra aussi des ;

" * ïïïscsssriîg ' *- ..................... » *— i

BRAND BENEFICE OFFERT AU PUBLIC ! !

Profite d« l’occasion d’une Nouvelle Annonce pour offrir au Public tant de la Ville que de la 
Campagne des remerciements pour Pcncourugemcnt qu’il en a reçu ; et il espère pouvoir mé­
riter le même encouragement A l’avenir.

L’augmentation considérable duns ses différentes lignes d'affaires lui donne l’espoir de pou­
voir donner satisfaction uu public.

_— • • _ . V « • • • I • a 1
SC.i7>o Ligne de IwrowrfON Oi ProviKion* est des plus complète, la qualité de ses

'I ÎI1S et Uoueiirs ne peut être, surpassée par aucune antre maison de commerce.
le meilleur système au prix ! c ..... ,1,,,vo — «""« I 1 1 11
le $10 la boite, où à la dou- > baiasteau, en lu paroisse de St Ours, uppnrte- jjéy.Si vous tenez A acheter le WHISKY entièrement pur, c’est ici que vous le trouverez.-®^
/.aine $08, et $50 la demie ! nant à M. François Bonin, 
douzaine, se chargeant en

même temps d’enseigner la culture des ahtdlles 
d’après le meilleur système.

M. Choquet a toujours en main du miel à 
vendre.

St Hyacinthe 12 octobre *881.

Bon Placement.
On demande à emprunter $5000 sur une pro­

priété valant $10000 et donnant un revenu 
annuel de $1000; il 5 par lot), intérêt juye un 
an d’avance.

S’adresser A ce bureau.
17 octobre 1*81,—2sp

5 O O
PARDESSUS

ET

ULSTER
pour hommes et enfants de toutes les qualités 
et fait dans les derniers gouts, ù vendre a «les 
prix extrêmement bas chez.

.. . „„ , La liane Je Ferroimcricw C« OiiiiK-aillorioM e*f tri* an complrt, ooux
i a jin mu h ",mI,r n,iri 1 -“P*11 R 111 H"‘ trouvarrz dons vrttc ligtir Clou* de tonte* sortes, Peinture., Huile, Vitre* de ilif-

perfiei»*, avec Mainon, Grange, Ktnbk-*, hoirie*, | férentrK ,;r,,, }„ ;/!,<,.< gratis. aussi P.niier Feutre et Cowlronui. Zinc en feuille, 
Hangard», etc. Le tout en très bon ordre. | Tôle ,,, feuille cl en Tut,au, etc., . te., ce.

La deuxième, un lot de terre de 60 arpents, ;
dont les deux tiers en bois debout de première | La ligue tie ^iti.sttcllc en Eat nice et en Pierre. V(*ri*6ri€M* CVy.SfUIIX 
qualité y compris une sucrerie avec cabane, toutes sortes, tst très bien assortie.
e* audières, etc.,et* .

La troisième, Trente arpents de bonne terre 
à foin.

A proximité ho trouve établie une fromage­
rie donnant de grauds revenus.

M. Boniu voulant s’établir dans les lots, sur 
une grande étendue «le terre, vendra à «les eon- 
dilitms libérales, 'l’itrcs incontestables.

y adresser à M FRANÇOIS MORT N.
Ou à MM. DO H TON .v DE OIU’Y, Notaires.
81 Ours 3 Octobre 1881 .

MOULINS
A F A K [NI-: ET A SCIE

I ne autre ligne comprend une variété d’attieles qui se trouvent dans un Commerce Général. 
JfâTMel en Sac à vendre on à échanger pour de fa fiiritilM* <lc Ijilt Vift

La l’onctualitô avec laquelle vous serez servis «d le bas i rix de ses articles vous donneront 
la garantie d’un Bh'XEFJCF A SS ( B H en allant acheter chez lui.

"Pour vous convaincre, Venez Acheter à la GUOCËBlE'^fit

COIN DES RUES CASCADES ET MONDOR,

UnT En Face de la Librairie de L. A. Choquet et Frere,

ST. HYACINTHE.
ALFRED BRIEN.

St I!vacinthe, 1er octobre 1881. 12-20

M. 0. DAVID & FILS,
7 O <1

Habillements
des mieux assortis à des prix variants «le $1. 0 
à $20.00.

ilILItllIM, ST. 11.
P. F.tnilc Roy, propriétaire des 

Moulins à Seie et ir Farine 
d'Emilcaille, près St Pie

M I:or a constamment en Mains du bois 1 
Sts' de P rue lie et d’Epinette Blanche, brut et 
préparé, livrable à demande, ainsi qu’une ; 
grande quantité de bardeau qu’il vendra à prix 
réduits.

M Roy informe aussi le public qu'il sVst 1 
1 procuré eet automne les services d’un Meunier !

MAISON CO-OPERATIVE! !
DA1ÎS TOU? LS DOHKIOiï.

m hi CASCADES, EX FACE DE I. t HAXt/l’E DE ST II VACIXTIlE.

LA SEULE ST UNIQUE MAISON DS OS SENES

Departement lies îlamcs. Uepnrtement Des îlueebs. iL'haossnrcs.
Le stock d’Automne étant 

maintenant au complet, nous

T h* Weekly Mail est le meilleur journal pu­
blié en Canada.

i de vingt ans d’expérience dans les moulins d*. , ........... ,,,, .... »„ IIUUl,
T \ ( JT f )f \f A J ?( 1 I f I ‘ 0,l'*sL x'\ grace au système sur iequ* I est j P ht es ETOFi i. a R0BK d’annoncer «i la nombreuse pra-

> ,/u i v . î j v i i \ 1 1 1 J , construit son Moulin û Farine, avec les aîné- 1 ,,,,t < ” «h* l*bt< Noti- (jq,le ,jUj a j.j..,, von|u eucou-
j Rotations les plus léceiites, il e-t eu position pout la * aison, et nehete iair,.r ri, département
de donner au puldie les satisfactions qu’il peut 14 5 ‘ «mdit’mns tout-à-tait e» escompte de g p*»
rencotitriT dan- les meilleurs moulins du pars ceptinnnellesqui les mettent eu donné sur tout a> 1" |

Kmileville, l'J Sept 1881.

{ Bloc Doherty )
St H vacinthe, 15 octobre 1881— Un

V UiASIX jrrx S BT J PRIX.

Il rcnf.Tnu- plus.le nouv. ll -s tcK-i;rii|)biqiifH i Monxii-ur T.Ol.'IS mtOVSSKAI <\e bi m..iuon /} / ■ / \ Y) { O TP( V f •' ‘n’ 
l'aucun de la I ni «sauce. ! - i ’ , n . • n p ... / i y / i t v'U, VY/\ ' / t / v J
il publie pendant l’année non colonnes d’his- H j ! ( ) U 8b IjÀ l, & Y Ü.iMbK Be Salons, Neufs et de Seconde Main

qf n p p aiv"pqr n r q T. HOBITAILLE
Olin Lb AL r nt nto . . .. ... . . Rh honH toute compétition dans

a»; . , i . .. .. . avant fait ncquisitum de la part ... . ' , ..vient *ie recevoir son immense . 1 cette ligne de marchandiRefl.
Assortiment d’Automne (, h,!s‘ ’H‘ M"îîl‘f^ ;?/ Les commandes En Gnw des

Bans la nmsire, prelul la liberté , . . .marchands «le la campagne se­
ront reçues tous lefl jours, !«• 

, satmali excepté La foule qui 
' nous occupe ce iour-la ne n«»us

. .. . permettrait pas de remplir !♦-.«........... .. bat fait dans 1 , 1 . tV .
m.'Miiv (!<• v. h.lro irs mur, Imn- .... M,. '"»">">!i<l'- u\<iv *nn,et .1 "Uni

* , . (Certaines marchandises qui sontsaison d Automne. ... 1 . .«i« je ;t ’ . p e. meilleur man he
Un lot considérable de Uoi-qju,. Jirjv du gros.

! 11 peaux sera vemlu sans réserve 
à 26 p. e. meilleur inan*lié que

Mercredi matin, le 16 du courant, décédait 
en cette ville, è l’âge de 34 ans, madame Pros­
père I apierre, née Kxilda Marchessault, épou* 
se bien aimée de M. P. Lapierrc, marchand «le 
fer de la lot'alité. Les funérailles auront lieu 
vendredi, A 8 h A M

Madame Lapierro a été enlevée encore jeune 
A l’afiection de sa famille et à l’estime de ses 
amis, et nous offrons A notre respecté conci­
toyen nos si ntiments de profonde sympathie j 
dans le malin ur qui le frappe.

Annonces Nouvelles.
Piano de Beat!y.—Magnifique présent pour 

les fêtes. Piano carré, les quatre coins ronds, | 
boite en l*ois de rose, mécanisme sans égal, 
taliouret, livre, tapis, mis en l*Mte pour les 
prix de $222.75 à S297 50 prix des catalogues, 
$800 è 31-000, garanti pour donner satisfaction 
ou l’argent remis après un an «l’essaie. Pianos
Uptight $125 à $255. prix du catalogne,$500 A 
$800 Des milliers déclarent qu’il est au premier 
rang ; demandez la liste des témoignages. 
L’Orgue pourCntbédrale, église, chapelle, sa­
lon de Beatty $30 et plus. vLit« ms bienvenus, 
voiture pour ramener aux trains. Catalogne 
illustré fret. Ecrivez ou allez voir DAHISL F 
BEATTY, Washington, New-Jersey.

Jeux ! Jeux ! jeux ! jeux !— Lour clubs de 
lecture, pour amunur de théâtre, jeux de salle 
jeux «le traverser, jeux Ethiopiens, livres 
guides, orateurs, pantomimes, tableaux, lumi­
ères, lumières magnétiques, feu de couleur, 
liège brûlé, masque, ouvrages en cire, ailes, 
barbe, moustaches, costumes, etc., catalogne 
fourni sans charge, donnant des souscriptions.
SAMUEL FüENCH & SON, 38 E. Hth. St., N.-Y.
Annn par année et les dépenses aux agents. 
mill Echantillons sans charges Addresses 
T * ' * P. O. VtcfcFHY, Augusta, Me.

toi res pour rire.
Il reiitVniir pin» do Unn colonne*, do ma- : Imili I Ktnopo pour fuir- •!•■- ai luit*

tiens sur l'uisrrioiiltiiro par le* nioilleur» w-ri- | «•onsidéniHen, eoHd-niier* ont d.Vido.io voiidn; 
vains.

II »*st remarqué par scs rapports «lu numdié 
d’ici et de l’étranger i «*st le meilleur journal 
de famille.

V/ir Weekly Mail $1 par année.
Thr 1 hit lu Mail $7 u
Point de cluugcs extra pour les abonnés 

«l'Angleterre »*t des Etats l uis.
Knvovez vos ordres ainsi

THE MAIL, TORONTO.
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1NN0NCBUS8, —Demand» / notre liste choisie 
de journaux locaux. G. P. Rowell k Co 10 

Spruce N.-Y.

,1e ne serai responsable d’aucun compte fi it 
A mon nom, si ce n'est par ma femme ou moi- 
même.

W. R. JAMES.
St Hyacinthe, M Novembre 1881.

TliflPurMitand B*«t Jledlrlnf #»rer >1 ml*.
AcolmhlnMinn or Hopa« Buohu, Mnn« 

.iraUEe Ami Dandelion,nu th«i«Mt ami 
lintxitoluni tiw pn»t»ortl«** of all oilier lUttem.j 
lrtMk««\tbeinv«n*«it Dlood Purifier, Llvei.^U|%atofj*i»dIJfowi<i Hotllh lir«torüig| 
lAirrut
IXo dlMAMi o^Liui pomlltly long whoroTTop] 
luitt^niaro rarlinj ud psrf«x*t arothvlrf

ipAroÛoi
|They gin stw ul riper te tb* »gf 4 i&d inflra. |

To All whom ©mroploymfnUrnupie IrerjoiUrl 
Ityof thobownlüof^L ^uilimry «>nr»n*. or who nvl 
IquIreAn Ap|N^^LTonlo »n«lmlLl Stimulant,I 
llop ntttersarelnmi^uAhUi, without lntoi-[ 
lloatln*. _ ,

No mWuorwhatyourfomrllnir» or «ymp<omq 
|»ro whmt thr dlMftMor il|wn«nt !• une Hop Illt- 
[trnL IVon’twmlt until you n%o» «tok bâtir jroul 
(only Owl had or ml»rruble,tliom at oneo.
IU may ««to yourllfr.lt h*iM *sr e d huiwtivdfl.l

$800 wül bo p«U«l for&<4N \h?7 wiü n?!l iroorhdp. Do nnt fuffrw%adrlyour friwirt1
i(Tcr,but um and uno* thwn^L to uw MOP B 
tl«*m«'mh*r, Hop Blttora lu «Innrerdl

Innikrn no«trum, but tho r-mi • n •* «**U 
[Mwtloluo rrer mode j tiio HViiikT 

«mt lew amt no person or fomlly’ 
lihould be without thorn.
ID.I.O. is an ahMluto and Imwtlblo rtiro IrorUnmkctMwn, a«e of opium, tobacco and InArrotlm. All «old by druinrlrta. Hood Tor Circular. |%. (k, '

Korh«wM>r.2f.7 ami Toronto, Got.

Thr Scientific American i* a large first Plus» 
Weekly Xcictpayer sixteen pages, printed in th* 
most beaut{rul style,profusely illustrated with splen 
didenyravim,repré renting the newest inventions an { 
the most recent advances in the Arts and Sciences : 
including Xew and Interesting Parts in Agricul­
ture, Horticulture, the Home, Health, Mr dira! 
Progress, Social Science, Saturai History, Otolo­
gy, Astronomy. The me U valuable practical pa­
pers, by eminent writers in all departments of Sci­
ence, will be found iti the Scientific American : 
Term s, $3.20 per year, $1.80 half year, which in­
cludes prepayment of postage, hiscount to Clus 
and Agents. Single copies ten cent*. Sold by all 
Newsdealers. Remit by postal or 1er to MPXX ,J* 
Co., Publishers, 37 Park Row, Xew-York.

PATPSTS.— In connection with the Scientific 
American, Messrs. MPXX Co. are Sollicitors oj 
American and Foreign Patents, and have ho l 36 
yearc experience,and now have the largest establts 
hment in the world. .4 special • otice is made in the 
Scientific American of all Inventions Patented 
through this Agency, with the name and residence | 
of the Patentee. By the immense circulation thus

ini'I A'fl;J5i'JDMSM'13!ri
Leur inmn-UH* stock «l’automne et d’hiver à

( i r:i i ici S:icri fi ce.
Pour faire place aux importations direct» « «le 
Fraude et d'Angleterre. Ne manquez pas d'al- j 
1er voir leur magnifique assortiment
O'Etoffe* ,'t Unies >t ( ostumes pour lirai's
Ainsi que leurs garniturts de toutes sortes et | 1 

des mieux choisies. Leur Sto< 1< de

rr av p: p: i> s
O nun fît ns. A ngtn is et Evossa is

Est considérable et ch**i«d «Pnprès b*p patrons 
les plus nouveaux. MM. Brousseuu et Fière 
s’étant assuré les services de tailleurs d'expé­
rience, toute connuimdc pour habillement se ni 
exécutée avec soin et promptitude.

téËPOc ph.r Les llahillemeiits ainsi ache­
tés seront taillés sans charge extra 

Connue par le passé, leur assortiment en

DRAPS ET ETOFFES NOIRS
est toujours des plus complets et les prix dans

Chez A. DENIS.
lVnr$' du Marché, St. Ilynruithr.

" > » Do pour Hile
(■il lof de Pantalons «I* $1.7“*' > impôttée $!n.ou

«Iis**s A 26 pom cent ineilleni 
iiiarchéque i*‘S prix ordinaires.

! IV Ayriul,,. j L 25 ,, i■ nicill-tir marrhf ^ 1 *“
A.umi- umiHim ..fTrir imrto'n r”".'’" \"r >",!* "r ”iI'',l"lH

i . .. „ .. ... • , Bottine l»out«*nné«r pour Dam»*
lsD ..........rt!I*

t n pi loi 7 * >l 7^, Do pour DIbî .>2.25 $1 50
$5 00 
$2 p0 
fl .25 
>1.60 
$1.25 
$0 ’J0 
$1.16 
$0.4 5 
$2.25 
$4.50 
$*J.50
Si.50

l'assortiment est «les mieux
i choisi. prix extrêmement ré-’, .... .4^ a >2.aO la paire. Do maioquin 7.» 00

3 Caisses de Lainage l»»r ^ "•"« °"- '** i'',’’'"
..ii* , , vrnge de commande ^era « xecu- ' •-»viennent «us-t •! arriver, ( «.n- , . . rh»*vre et Kid^'On1 .• ,, toc av«*c b* plus grand soin 1 ' ' ' °* 1,1 * • 1leurs Nouvclb's ,*t B«»n Marche. * . . , ir.. r/,n.i,. •>«,oup«* id«*gnnte et garant n*. Les 1 *l,,r 1 11 ''

^.ril »... ,, i>hn,MnK mo<lesdr-New-York r* çm -tou-‘ *U V1' l",,• ^’-*5v n lot «i * -1 u l'HU h , . ., 4 , , . o.11.. . ini,i c» .»,».... I , , les mois Ponte etoile ae le ee * r,,n* ]U (J°l '«les jilus 1 n hes nuaiKRîs, le tout . .. . ... . Bottes l’nne >31101 .... , ............................. a ce departement tnmee gratis ,v MI’f‘ ‘ " .! v! 1 1 <,‘‘l,anl lont* Do Veau Fian $0 0«!

PAR ENCAN i

L' Sintssigm 1 nnt ijisfrur/ion if• AI.A. 
MARCOTTE th M ont ré'il. if* vv/i'fre à su

tition. b. Brin, père, un d«»s mcib
____ leurs tailleurs du ominion est

Madame BoulhiUette Mo- attaché au «b pait. no lit cunnn 
dibte de Première ( lasse est '’''Upeur. 
attaehee A ce Département. p ROBITAH.LK

F K X PC AL PR PR FS. Tailleur.

00
1 *» «1«> (7aua.$ î .00

3.25Do p"iir lloni 7
F11 tiros et .-n /lé(oil.

Une visite est Sollicitée
MnR/X d* IHoX

W'Sa/Zc d Pu can, Bafis. 
Paçnuclo, nie Cascades i

gît-kart) sa2ar,
.1 LA GROSS K

St. Hyacinthe,
ton* lfB(l£‘]>nrt<'ini'iits sont e.xivsMwmciit luis. [ T,issorl!mriil > nnxiA,:rul,l,' -V ./ioi'.vi' j\.-j A (r/\ S J \

BOULE ROUGE
N’oubliez pas aussi de visiter leur immense ! /,, fiillit» J. E. Evrr iuh.' t /dus d, j

.1 . itim nt d» j $25,0(BI do Marrh'nidises provmmnt «/« {Avant l’iutenti«»n de faire
Tapis o< l’rolarts, Fonds (le banqueroute.

Les ventes à Venom oui Heu tous les

cultivateurs
Vendus A des prix «pii détient tonte compétition I

Wl.n Escompte H 5 par HW sera oc I hfMBS M EIHdéE DIE VENDREDI 
cordé d'iri m, 15 Novembre sur tout achat ! *' ' l,[ ,,r:s 1 V •.'/ /r< *'A
au comptant.' X&n

PEG f SSE. IU et ERE RE,
Place du Marche. St Hyacinthe

10 si 3 ni

Hotel ot Terre a Vendre.

un tout autre commerce A l'automne, je vernirai, d'ici ù Septembre, 
tout mon Stock d'Eté .111 prix* coûtant, rV-t A dire A 25 pour cent meilleur marché «jue

partout ailleurs.

given,public attention is thus directed to the merits I n magnifique hotel en brique, cn lace 
ojthe new patent, and sales or introduction often depot de St Hyacinthe, A deux étages, 3*1 1

effected.

du
ap­

partements dans la bâtisse, occupé poui un j

MEDIS à 1 Jour» d> Vaprès midi.

VKXTK NAW RKMRRVK.
Le Magasin est ouvert tans les pairs d*- 

/mis S heures A .M jusqu'il '.I heures R.M. 
• t b Raidie eut invité à venir ae/iefer «1 

; VENTE DRIVEE aux prix d'Enron.

A. DENIS,
Eliranti ur.

LISEZ et VOYEZ!
Belle l'Jaffe à Robe, De Badge, tout Laine,

Valant 20 »-t 10 ts., vendue pour 15, 18 «-t 20 cts.

ALPACA DE COULEUR, Beaux Mérinos tout laine,
Veii«iu ailleurs 18 et m et** . que je vendrai Magnifiques et larges, pour 4‘» 45 et 50 f-1

1 et 18 ctst

-4fiy person who has made a n*w discovery or hotel depuis plush tirs années. Vaste «'écurie,
BfeÈTSeul EioMiiteur Licen.’ié, p«.tir b* District

«i«* St 11 vacinthe.
Shed A bois, remise,etc , etc.

Aussi une terre, A trente arpents »!«• la ville, 
dans le 2ème rang «le te Rosalie, environ 00 
arpents, en superficie, le tout «*11 bon ordre.

Les conditions sont faciles, poui le tout 
s'adresser A oc bureau.

3 octobre 1881 — 1m:

RELMJ RE
J. R. LAFONTAINE

A l'honneur «l'informer le publie de la ville et 
«les alentours, qu’il a ouvert un** boutique de 
Ibditiro dans le bloc de MM. Xnuit ,v Render, 
porte voisine de MM. Sirotte & St lacqties sur
I» RUE CIROUARD.

Ce monsieur exécutera avec soin »*t promp­
titude t us les ouvrages qu’on voudra bien lui 
confier.

... » .1 Tel que livre, blanc, cahier «b* musique, ri*-f,n„r I mtf, dv m.,l,u no,r D > A .m, ,. Jo|| rt tont,.H gu\» ,1c^ /<«■ li .il «At f. tiitiiif ■ f wi«r»

invention, can ascertain, free of charge, whether a 
patent can probably be obtained, by writing to the 
undersigned. We also send free our Hand Book 
about the Patent Laws, Patents, Caveats, Trade- 
Marks», their costs,and how procured, with hintsfor 
procuring advances on inventions. Address for the 
Paper or concerning Patents.

MUNN .J* CO., 37 Park Row,N.-York. Branch 
(fiiee, Cor. F. J*. 7th Sts.,

Washington, P. C.
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The Bun Ncw-\ ork
I5me ANNEE.

Tout le monde ht le SI A. Pans les éditions 
de ce journal vous trouverez pendant Cannée pro­
chaine :

1 Toutes les nouvelles de Funivers autant en 
abrégé que possible, le SUN fait dire les choses.

2 beaurnup de ees nouvelles qui ont de Fmtérêt

BUNTINC, couleurs assorties
1.1, Kl, 18 et J<> (As.

ALPACA NOIR,
Valant 20 et 30 c. Vendu pour 5,10.12 et 18»

CACHEMIRE, tout laine,
Bout 30, 35, 10 cts.

Enfin un l«»f ( Job) «b*
DRAPS DE DEUIL,

Vendu à grands sacrifices 
L** public pourrait croire que cvs prix sont décidément trop bas |*>ur de telles marchandises. 

A «vs personnes «»• dirai que, décidé à tout vemlre, j’ni p*-nséqti’ii convenait d’offrir cette «‘lmnce 
**x*'0pti*»i»nelle aux fidèles habitués. d«* la Boule Rouye. *'e n’est pa4* tout Voyez plutèt

tw ï:v:i : twki:t>.s : : xw kkds : : r
beau Tweed Ecossais, valant $1.25, vemlu pi ur 75 et-* Twce«l Canadien, 40, t5 **t 50 cts 

Serge, t « *»it laine, depuis $! 4 « * a $2 25. Hatez-v«*its «levou^ procurer «jurbiues verges d’une

Chemin de For Canadien du Pacifique

De /ïmorÿs à Port Moody.

AVIS AUX ENTREPRENEURS, ‘‘r.

Serge toujours vendue >1, et que je vends maintenant
Ce département est sous la direction d'un tailleur habile et expérimenté qui peut faire un 

! habillement garanti A 24 lirs d’avis.
rnTON ’ COTON!' d > TON! I /—l’oton américain 5. 6, 7, 8 cts. Shirting, première 

i qualité. (ï. 7, 8 et H* cts. indiennes garanties 5, *». 7 et 8 cts. 4 caisses Indiennes ( job lot ) 
j grnmk* largeur,*», 7 et 8 cts. 3 caisses Indiennes Pompadour valant 15 cts vendu ;*cur io c.

20 balles do COTON HUCHF.LAGA a Vendre a Graud Sacrifice !
10 Cnlssns do PARASOLS Vendus n grands Sacrifices.

En foule donc «*t accourez tous A la Houle Rouge. Oc. asion magnifique jusqu'en Septein- 
*, d’acheter «le belles marchandises A grand marché.

Soumission pour Traraur dans :a Solonbio. <î;* m érite «le tout c** qui est énoncé ei-dessus.
Britannique.

Entrez «*t vo\«*z par vons-tnern 'S. Loîi ne d<'ni‘in i • pa< mieux que «le vous convaincre

reliure.
t H vacinthe 28 octobre 188t.—*3m4

vie réelle des hommes et des femmes, Durs actes, ' 
amour, haine et troubles; cette histoire est plus 
intéressante que le plus beau roman écrit

3 Chaque colonne écrite avec originalité, chaque 
sujet traité avtc soin

4 Rapport juste, le SPX parle sans crainte des 
hommes et. des choses

5 Sons faveur pour les partis politiques, prêt «) ; veraient de 1 emploie eu s'adressant imuu 
bhhner les Démocrates et les Rrpublicoim

DES SOU v» ISS ION cachetées seront reçues 
par le soussigné jusqu’A midi d«* mercredi, le 
1er joui «le février prochain, «*n une somme 
ronde, pour la construction «h* cette partie «lu 
chemin entre Port Moody et l'extrémité ouest 

i «lu contrat *P, près d’Emory's Bar, une «lis* 
tance d’environ 85 milles.VOITURIERS DEMANDES.: On peut obtenir les devis, les conditions du

_____ contrat et des foi mules de soumission en
Deux lions ouvriers voituriers, en 1m»U trou- S’adressant au bureau du chemin de n*r Cann:

*di„te- du Pacitbtuc: A New Westminster, et au

AVIS.
lai rociété ci-devant existant bous 1«b noms 

et raison» do ‘‘Morin k Dion” est dissoute do 
consentement mutuel. M. Dion continuera 
seul les affaires de ce département : ceux qui 
sont endettés à la susdite nociété, sont priés 
do venir payer au magasin do M. Dion sons ïo 
plus court délai.

St Hyacinthe, 4 Nov. 1881. [Ira.

0 Indépendance absolue d'organisations, mais 
tps attaché aux vrais principes démocratiques, le 
SUN croit que le goui'ememrnt que nous avons est 
bon, il doit opposer tous crut qui parmi les républi­
cains voudraient le changer. Donnée lh81 et- 
suivantes devra voir décider cette qiv stion, le SUN 
croit que la victoire sera avec le peuple 

Aos conditions sont les suivantes:
Quotidien 4 pages, 28 colonnes 55Cts par mois, 

$6 50 par année ; ou le SUN du dimanche compris 
8 pages, 56 colonnes ou le prix serait de 65c/j 
par mois, $7 70 par année poste payée

L'édition du dimanche peut être fournie pour 
$1 20 par année

J,' Hebdomadaire 8 pages 56 colonnes $1 
«4»/x clubs de 10 sur réception de $10 nous en­

voyons un numéro extra gratis.
Adresses J W ENGLAND, 

Publisher of the SUN, New York City

St Hyacinthe, 20 Sept. 1881.

A VENDRE.
ci i :4a «

ment aux soussignés, voituriers, rue ( ascades bureau «b* 1 ingénieur en cheî A Ottawa, après 
Kt H vacinthe. b* 1er janvier prochain, auquel Uvnps les plan

01Î0QUKTTE k FRERE. et profil lieront-ouvert# pour Inspection i ce
(jyrnig^b/ireAU.

Cet avis est publié maintenant, afin de «Ion-
hcr aux entrepreneur* une occasion de visiter
et d’examiner le terrain durant la belle saison

_______ et avant le coinmenci'tnont de l’hiver.
.. t ... » « . »,t\ > • » M Marcus Smith, qui «*st cn charge du — -Lue bâti s* j en bois-do 30 x <30 pieds, a deux i.w . 1 i » .... e. . i.mm» :.. .. . . » r 1 .. .. imreau a Westminster, a on Ire de donner tous RLR et r *.El U iétages, attenant au convont de Lorettc on cette .kil „ . 4 ’... * . .... , . . «es renKeignenients possibles aux entrepre- de production,ville. Pour les conditions s’adresser sur les * * 1 • . 1 ..

lieux, aux Sn-urs de la Présentation de Marie. • ‘ , _________  ____. ........... ..........; Smiuloux, Thé, Surrr, Afrbtsse, ctr.

J. «le Is. TA Cil F.
NOTAIRE.

Notaire de la Banque Jacques Cartier.
Buhkau :—Rub Stk. Annk.

[bureau de feu Ls. Taché, érr NT^XSlOSl

M A Ci A.SI N DES CirDTT VATETJRS
15 4 81 12 m

JOSEPH BRODEUR.
RUE CASCADES, ST. HYACINTHE

(BLOC ST. JACQUES.)
M. brodeur offre ses meilleurs remerciements au public pour Pencoiirngement qu’il «*n a 

reçu «*t espère encore dans l’avenir mériter une large part «le son patronage.
MAGASIN Dh rLl.lR, MtAIN, Marchandises SceJus de toutes sortes à J a

Moulée de tiattes sortes de drains, J Verge, et en Confions à la livre
Importés directement des Fabriques des

Etats-Unis.importe directement du lieu ; r
: Toiles, Indiennes, Ducks, Dentelles,

Savons Fins, Huhau*, etc*noura.
cllcpBonuiTÏn.i "iwTwmilp* "imprime.-” Prix Réduits et defiant tonte competition Mouchoirs, ,l’ une variai mnndinAk 

j adresséeë 5 F Braun, Kcr., Sec Dépt des! Toutes espèces de Grains achetés au ^ rules indispensables.
CheniiiiH de fer et Canaux et marquée» « Sou- . h(tn( ir l{u Marché. 
mission pour Ch. «le F. C. IV 1 1

F. BRAUN,
Secrétaire.

Dépt doa chemin «le fer et canaux,

«far-

rV TRES B AS PRIX,

Ottawa, 21 octobre 1881. 12s »

pjf* Eue visite aux Magasins ci-dtssus sera avantageux' et profitable au public m
y sera Inm ttervi et à Très Bon Marche. *

St. Hyacinthe, 4 Mai 1881, *bl2
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& LAPERLE
Meubliers.

1 St.
........J. JARRET & LAPERLE informent leurs nombreuses pratiques et le public

en general qu'ils ont transporté leur boutique (limn leur vaste établissement, rue Cascades, 
près de la manufacture «le chaussures «le /.ouih Coté et Frère, en face «le O. Chalifotix. I.eur 
étublissvnnnt est pourvu de toutes les machineries les plus récentes, pour la confection de
tout ouvrage en Planage, Découpage, Sciage,Tournage, Ernbouvage
aussi une machine p<mr pousser «i«*s Moulures Droites ou Cintrées, 
Machine a affiler les Couteaux de PlaNeurs, h* toutmu par la Vapeur. 

Une chaufferie A vapeur leur permet de préparer le bois A leur besoin, 

ils ont transporté leur MAGASIN dans brur nouveau local,

PLACK fl »! T 31 -A. i tOIIE
porto voisine de J. J. K. Suttvngeau. On y trouvera «les

M E U It I. E «
«le toutes sortes et de tous prix.

Des CERCUEILS ♦*'* Krut»*l nombre, «le toute grandeur cl »1«* tous prix.
Us vendront ii ()qh conditions fucih s et à m ill* tir marché «|tie partout ailleurs, 
lies commandes seront exécutées avec soin et promptement.
Demandes nos prix avant d’aller eilletirs.

JARRET & LAPERLE.
M EUBL1ERS.

8t. Hyacinthe, 25 Nov., 1840—12—bj

To Inventors and Mrclinnics
PATENTS and how to obtain them. Turn 

plilet of GO ps «•»•« ftupon re« < ipt »»! Stamp 
for Postage. /»<l«lreHF —

Oilmorb. Smith k (1o,.
Solicitort oj Patent*) Ron, IK 0.

Washing! or 3I,

CHEMIN DL FEEIQ, M, 0, & 0,
i'll A XliEMEtV'T DHECHEH.

A PART Ht I ) 10
LM \IM 2QJI ILLiyriHHI.

1.»*h trains marcheront comme suit :

!■

màSr,IIPRsv4jB • '.<•

1)1’, PA UT.

1

r‘‘ji
L >* b *n.\ ---* — - v-.T*v-, Jt%

Vitr«‘d ('l)o(jiiet

ll««« helngn ?i IM ta wit...

Arrive h ( Mtnwa.........

Ottawa I InciteIfigft ..

A rrivc li ifoclndaga..

Ilu« lielngu A Québec.... ...........

A 11 ive à Quebec........................
A . M . J I*. M .

Québec i\ llochelngn. ...!...........ilO 10 110 00
1 r. m. i a. m

Arrive i\ 11 or lielaga....................

1 loclodaga A St.Jérôme 
A » five ii St Jérôme...,

St.Jérôm** i\ Hoc lii laga 
Airive t\ Hoehelaga..

Le Sauvage
Ce langage form? n eut, cette fois, d au­

tres résultats quo d’attirer sur Léon la 
réprobation qui pesait sur ta promeneuse. 
On commenta murmurer, en le regardant 
de travers.

—Ah çà ! quo nous veut celui-bt, disait- 
on, ot do quoi ho mèlc-t-il 

—Croit-il nous faire peur aveo sa figure 
blême ? .

— Qu’il aille donc guérir son panaris ! 
Léon dédaignait do répondre à ces inju­

res personnelles, quand un garde de la 
forêt, qui errait au millieu des groupes, 
s'avança tout à coup :

—Tonnerre i dit-il, je connais ce citoy­
en. C’est le courageux jeune peintre qui, 
l autrc nuit, a si bien houspillé les Chauf­
feurs à Franchard et qui a été blessé dans
l’affaire............  «Si que’qu’un s’avise de lo
toucher, je -uis là............ Comptez sur
moi, citoyen, ajouta-t-il en s’adressant à 
Léon.

Nérac remercia son nouvel ami par un 
signe. Du reste, cette révélation venait 
de changer à son égard les dispositions de 
la foule, toujours si mobile.

—Alors, c'est un brave garçon, dit un 
des assistants ; on assure qu’il a tué, à lui 
seul, deux brigands «le la bande.

—Sa blessure est aussi honorable (pic 
s'il l’avait reçue t\ la guerre, reprit un 
autre, et tout délicat qu il paraisse, il n'a 
pas froid aux yeux.

Fendant quo s’opérait ce revirement 
dans les idées des spectateurs, Zcnobie dit 
à Nénic :

—Je vous en conjure, mettez le comble 
à votre générosité en m’offrant votre bras, 
.lo suis femme do qualité,ot il y a une per­
sonne puissante qui ne manquera pas do 
vous adresser ses remcrcîments pour vos 
bons ofliees envers moi.

Léon était fort embarrassé, car il ne se 
souciait pus de se conipromcttro plus que 
ne l’exigeaient les convenances i\ l’égard de 
celte iuconnue. Il regarda Mme Lefèvre 

r. m ] a. m. : c m. cl crut lire dans sa physionomie un enoon-
ê 15 rarement à continuer son œuvre de cltnri-

A. M. j P. M. . /
H 30 1 00 I 9 If, . v ,

m . ! a m « —V ous voyez, citoyenne, uil-il a /icno-
7 n « I s îo • i 05 bie eu indiquant son bras en échange, qte

a m r. m. 1 ma «nilautcrie est forcément limitée............
‘*r> 12 10 • (J 2tî jJo HiMioherai à l’un de* vos cotés, tandis

! que le garde forestier marchera A l’autre,
et nous ne vous quitterons pas qno vous ne
soyez en sûreté.

/«énobio accepta et l’on se dirigea vers 
une «les issues ciu parterre. La foule n’é­
tait plus agressive, mais elle suivait à 
distance. Zéuobic, oncouragée par la st­

r, ao ;......... ......... entité pré-en «\ dit bas à Léon :
7 15 !......... i..........  —Je n'oublierai jamais citoyen, lo ser­

vice que vous me rendez........ Me scrait-ü
perm h « I •* vous demander votre nom ?

—Je n'ai fait pour vous «pie ce qu* 
tout autre eût fait à ma place........ Cepen­
dant, si vous tenez à trio connaître, je m’ap­
pelle Nérac, ot je suis peintre, élève de 
David. *

La merveilleuse tressaillit.
Nérao ! répéta-1 elle, j’ai entendu

: Mixte. Malle. Kxpr’s

00 ||0 00 
a m . 

« 25 0 30

le jardin.. .N’épargnez pas les bourrades 
et les coups de crosso î

On se mit en devoir d’obéir et la foule 
se dispersa dans toutes les directions, tan­
dis qu’un vieux patriote grognait entre ses 
dents :

— Si les amis de la nation nous 
traitent ainsi, qu’auraient fait de plus les 
aristocrates ?

Nérao crut le moment favorable pour 
prendre congé et salua avec une politesse 
froide.

— Il faudra venir me voir, citoyen, lui 
dit Zénobio avec un gracieux sourire ; 
nous sommes descendu à l'hôtel du Bon- 
Patriote.

A con tinner.

Sortez dehors.—L'ouvrage renfermé des ma­
nufactures, vous produit une figure pôle, ôte 
l'appétit, donne des sensations faibles, du sang 
mauvais des poumons inactifs, des malad es de 
vessie et de reins . aucurs médecins ne peut 
soulager sans qm* vous sortiez prendre l’aiq ou 
que vous faites usage des Amers de Uoubton) le 
remède le plus pur et le meilleur pour ces «'ns ; 
vous trouve» en lui la beauté, des joues roses, 
et la santé. Ils coûtent peu. Christian Raconter.

PRIX UPS (IRAINS CHEZ LES 
MARCHANDS.

St Hyacinthe, 12 Nov. 1881.
Avoino................... par 36 lbs. 0.39 à 0.10
Sa rn zi n................. 50 0.55 à 0.60
Orge....................... 50 0.60 A 0.75
Pois........................ 70 0.80 à 0.95
Graine de Lin.... 60 1.00 Al. 10
Fèves...................... le mi not 1.15 ;\ 1 .40
Graine de mille... “ 0.00 5 0 .00

Sa ras in, Ménard & Co.
Commerçants.

A Latrrenrcrillc, I \ Q., Cam té de Sla fiord.
TK.VU PAR

NAPOLEON HUOON.

lui

f’e magnifique Hotel ouvert depuis 1«* 1er. 
Mai dernier, offre nu public voyageur tout b* 
comfort désirable, plus que lamais vous serez 
bien services hommes de cour sont do premiè­
re classe; repas i\ toute heure du jour.

Les commis-voyageurs Auront une salle è 
leur disposition pour échantillons.

NAPOLEON IIUIjON.
Lawrenceville, 3 juin 1881.

NAPOLEON SMITH
Fabricant de

ET
Toujours en mains un assortiment varié de 

Meubles. M. Smith peut livrer chaque jour 
200 TINETTES de différentes gran­
deurs pour 5, 10, 15, 25 et 50 livres.
TOURNAGE ■<* DECOUPAGE

faits nvec élégance.

M. Sn ith a formé une société avec M, Louis 
Vadonais, Menuisier et Charpentier, comme

fabricant dePort©9,ChaSSlB et MOU­
lures et Entrepreneur de Batis-
SOSm Possédant un bon outillage mû par la 
vapeur, MM. SMITH et VADENAIS «ont en 
état de remplir les commandes i\ meilleur 
marché que dans les boutiques ordinaires.

Ils ont au service du public deux machines à

SOUTH EASTERN RAILWAY
DIVISION DU

LAC CHAHPHPU ST. UHHT.
TABLEAU DES HEURES

COMMENÇANT LUNDI le 27 JUIN
1881.

No. SI No. lût
Milles. Stations. Express. Mêlé

• A.M. P.M.
Stanbridgc................ 6.15------
Bedford...................... 6.54

5 Mystic...................... 7.04
14 Farnham.................... ( 7.35 2.30

\ 7.39
20 L’AngcGurdien...... 8.00
26 Abbottsford............  «S. 20
31 St. Pie..................... 8.38
40 St.Joseph (St.IIyac) 9.12

Ste. Rosalic(Traver) 9.20

CONDITIONS FACILES!
St. Céanire 1 Avril 1881. G ni

J. II. TKttSIi:it.

ARPENTEUR
ingénieur OHinl tt Solliciteurîif patentes
Se (barge de faire tout ouvrage d'AItPKNTAGE 
ou PORNAGK de Propriétés. Il informe ses 
nombreux amis d’Acton-Vnle et de» envi­
rons que pour toute information ils pourront 
s juln-Hsor au bureau do Mr. A. Q. Dubois, hô­
telier. M Tessier se rendra sans délai è la 
deman»le dea intéressés pour exécuter leur 
ouvrage.

8 Juin 1881.

Commis Demandé.

A. V. 
!» 15 
p on
»’• *
5 00 
7 2 5

A . '«
!» 20 
H 50

• i • •

• fit

MeiMier, EtilU'Oriiic'iL :

Yillti je «A la Praridt u»«’, ParoifS* d> St. i
IIj/a»intfh'i ■ iltH-hfdagn A Juliette. .

---------- Anive à Joliette.........
Magasin sur la /*/*(«•» du .Marché, aucun

maqayin dt MM. darnt et Laperlc. i Juliette à Ilo« l»« lacn . .
w . —e Arrive à lln«:!icla.gu. .

M. « linqm t hiforin*- le public en tcéuérul
qu'il < oiife* thuiiie lonteH espéfeH «h» McuHch, i Hervh'e local en tro Ay ! mer, 11 ul I et Ottawa. .
,q son assortiment est d. < plus eomplet*», »-t »• »• :r i» i l»*| »r.-m ! liars Palais sur tousles [«roimnecr votre nom pas. ............. Mais alors
qu'il entiepnuidia t«»«ii ouvrage en l«<'i*« ••! l oons Pussap rs, « t élégants < 'liais Dortoirs monsieur de Nérao, vous Otes (lo la nobles- 

M('iiuis«,i'J»* d».t toute sur te. b.*s liains«ie Nuit. ^ sc ?
Son vaslr «‘l.ililIgHHiii'iil .‘Ht |ttnu vu il.- IoiiIon lV;,H «;•>.»"« 9e r. lieront nvec |i(5on ,i( lm i„,pcrco|.tiblo.

les innehiticii<*s les plus rée« nte» mues pin lu ■' ‘ ' p'*,,i et ♦ I• • iju«'hee. . .. • , • * -, «/ / » • ;jvapeur « •• qui lui permet «le faire ses ouvrages LesTrains «In Di man* lie parlent «le Montréal * '* 1 ftl de\ mè. i prit /( ne ; t , Is
fi «les prix et .M>nditions très tai-ommUles. Hde «Jiiéher t\ i h PM auront beau luire, ils n effaceront pas la

Dét oupnge, Tournai:*1, lllam IdrMage •-1 Km- ’fous l«*s I lains man lient d'après l'liéure do siipcrioritc (jui sc manifeste par la déüca 
bouvetage, tout sa* fait ù mi boutique. , M uIm ;»!, « t laissent la Statiini «lu Milc-hud te>s(T des procédés, par l’élévation des

1 iitrc-H  ...... . K nu s. ul,.iv. 1     1 ns. i ‘«ix tnim.i.-. )(,„|I .,n » 11. ........ Moi aussi, monsieur, je
iritpf lift hfUVPS i|« ! ri .*1 lit li* , *, 1 l. ^ HTtu tit* I îl I IJif’D il A T • • i« • »•. i» tgo pr. pmi * s a «I. «« nu i . . SUIS 0011111)0 M» VOUS Mil (lit, fciIlUlO (Je

t n soin t«>tit paftifl’Uller est apporte aux UM!H* j . ___ _ __ ,
cominaii«les ( onsidérahlvs « munie aux ouvra
g es «h* pratique.

t<Ù'''Ho public «*Ht tout spéeiaL'inent im i t é à 
visitei s«ui Magasin «le Meubles • t fl «L*man«l* i 
ses prix avant do donner s» s conimainh s ; 
ailleurs.

» far' l’outo priiti.jUO tiav« rsant put le Pont 
lhirsalou pour rciU’ontrei M.< h«M|urt rccevrn 
grntuittment un billet «le passage.

2 mal 1881. a

qn
l’iaet» <! A i oies, Montréal.

L. A. SKNKOAL, 
K(iiiut«‘U(hint-Géu6ra

Avis

çAp v

Pureau don |lill«-<s, 202, run St. Jacques. 13 . <$, ot si je pouvais vous conter do
quelles traverses, de quellec épreuves.........

lilh* n’eut pas lo temps d’achever. En 
levant les yeux par hasard, elle aperçut 
um* groupe «lo gens qui accouraient et 
attirèrent, à leur tour, l’attention do la 
Ibule. ('’ôtaient» des personnages officiel 
les, à (m juger par les éclmrpcs ot les cein­
tures tricolores qu’ils portaient par-dessus 
leurs vêtements. En tête marchait un 
homme de haute taille, à l’air roide et 
pompeux; on a deviné le député en mission

U 11 RA I RI 1'.

KEROACK.
r.TMti.ir. r.N i«nn.

AV E ( I S( ’. I UPS. S T. H Y At VA* THE
ft -------- à Fontainebleau. Dorrierc eux venaient

t t st I.) un on .s» procuret à /uniut cunipo• une douzaine de gardes nationaux, de gar- 
>»D*»n, fun/ n *pi il tant pour 1rs Lcolcs. dicus du pnlnis et mémo de jardiniers,

. , , *77 ,, , . qu’on semblait avoir réunis pour la circons-
Baùt"Articles «A nitmtu, ( h'ipi/rts, Ima-

•/« e. • te ♦ te.

KIIËTKX VOS

A! 0 N li M ii N T S
FIJNEBKFS

^joLoouo uù iiiiiiDiiL, Li u. Xjiu

CHEZ M

J. WINGBNDBR,
AI! TISTE-SCt V, / ' TFA R.

Pue St. ANTOINE. St. HYACINTHE. 
2D pour cent meilleur marché (pu partant

o illeurs.
Plusieurs Prix obtenux A diverses Expositions. 

10 mai 1881. a5

HOTEL NATIONAL,
Tenu par

M. C. LA RIVEE
Cet hôtel qui a toujours été bien achalandé 

par le public voyageur, vient de subir de gran­
des réparations ; plus que jamais vous s« rez 
bien servi, les hommes d<* cour sont do premiè­
re classe, et une attention toute spêciahi y 
sera donnée. Repas u toute heure du jour.

ftttT Les Vins et Liqueurs de t«»utes sortes 
sont premier choix.

Les corn mis-voyageurs auront une salle ti 
leur disposition pour leséchantillons.

JSSCÉT Prix très modérés,
M. C. LARTVfiK.

SUlvacinth»*, 2 Juin 1881. 5m

lui* Mititt
A lt I» EST KI It I* ItO V INC I A L

Residence :

I n jeune homme de 15* 18 ans, pouvant 
détailler ies chaussures, trouvera de l’emploi 
en s'adressant personnellement au

MONTREAL DKANCH STORE. 
St Hyacinthe, 5 oct., 1881 — lml

Adresses d’Affaires
PE LJ EK, DkLaRKUERE ht BEAL'CHE.MIN

Avocats.
Tiennent leur hur»'HU sur la rue St. Denis. 

MM. Tki.mkr, DkLabrckkk k Bxauohrxin 
uivront les cours Criminelles et Civiles.

Loris Tklmkr 
RoüCHXR I^KLABnUKHR 
A. O. T. Bbauohkmin. 

t. Hyacinthe, 15 Avril 1879.

3.03 
3.39 
4.06 

f 5.00 
( 5.18 

5.26 
5.54 
6.18 
7.00

48 St. Simon.......... 9.42
53 St. Hugues...... 9.57
62 St.Guillaume... 10.30

No.: U No. 32
Mblb Express. 

Stations A.M. P.M.
St.Guillaume............ 8.15 4.00

9 St. Hugues........ 8.57 4.30
14 St. Simon......... 9.42 4.47
21 Ste.Rosalie (Trav). 10.10 5.12

22 St. Joseph.(St. Flyao) 10.21 
St. 1 ic,. i...... ...... 1 1 .1.)
Abbottsford..............  11.48
L’Ange-Gardien....... 12.24
Farnham.................... 12.55

31 
36 
42 
48

•)i Mutic. ...............
59J Bedford.....................
62 Stanbridgc.................

5.18 
5 i 5 
6.03 
6.21 

10 
>o 

7.U 
7.22 
7.30

J6*.d

( 6.5

J. K. FOSTER, 
St.Hyacinthe. 1 Sept 1881. Sur’t’d

CHEMIN DE FER GANP TRONC
DE MONTREAL A L’EST

WAT.MKLOO, l\ Q.
Ils suivront toutes les (’ours du district. 
Waterloo, 30 Septembre 1879.

JOka)” Misst h) lira iainsf Livres «/« ( liant.
On retwrn è ce lbireau, jusqn i\ .lKtTt)l, l«•

20nu* jour d'Octobre pm liain, inclusiveinent, pi(r, ns » te ttc 
des soumissions en* beté«*s, udreHNêes au sous- | 
signé « t portant la snHeiijtion “ Soutnissi«»iiH 
pour travaux «lu St Mauri* «.» pour la const rue- 
lion de «leux Piliers i\ l'emlHim hnre de la Ri­
vière St Maurice, Québec, «1 après un plan et 1«

tance.
Lo député so montrait plus ému que sa 

dignité ne l’eut permis ; il avait le teint 
, pourpre, le sourcil froncé. Il aborda Xé-

Chromo*. Clomios ,h Croix "ol)i,!- I*onduol (|t>o le» «utres fonctionnai­
res s’arrêtaient si queb|ues pas, d un air

'l J
ooo-

li t

JIM S SI Gi:iMiAL\
NOTAIRE

Bureaux sur la rue St. I»«-nis, aux anci* ns bu­
reaux de L. S. Adam, écr., N.P, ot de LaBrii<> 
re et Benucliemin, écrs., Avocats, port»* voisine 
du Perc »‘pt«‘ur du Ko» enu.

29 mars 1881.

TURCOT & FRERE
MEDECINS-CHIRURGIENS
Coin des rues Cascades k Mondor.

ST. hyacinths.
Dr. J. E. Turcot. I)r. G. FI.Tur t.

Août 1880

LE DOCTEUR FREDERIC-DES PA RS 
médecin et chirurgien etc,.

informe ses amis «H le public de St. Hyacinthe 
des environs qu’il n transporté son bureau 
rue Mondor, voisin de M. dis. où il pourra 
être consulté toutes heures du jour «*t de la 
nuit. Le Dr. ayant suivi un cours spécial pour 
l’étude des maladies d«*s yeux et des oreilles, 
croit être en état de traiter convenablement ces 
affections.

Résidence privée au-dessus de son offîc
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A M A M PM P 31 p m
Montréal............ .7 05 •••••• 3 15 5 30 1 Ont)
St. Lambert... .7 25 3 35;5 5o 1020
Belœil.................. i 10! 6 50 1055
St. Hilaire........ .8 29 »t 15 6 55 ll«m
Ste. Madeleine .8 45 • • • • • • | 4 27 * 15 • • • • • •

St. Hyacinthe.. .9 1 1 ••••••] 4 45 7 45 1130
8te. Rosalie___ .9 25 4 59 • • • • • •
Britania M ills. .9 45 i • • • • • • |

' m 
;> 00 • • • • • • » « • • • •

St. Liboire........ .9 55 •••••• 5 95 • t • « • • ' 1153
Hpion................... .1010 •••••• 5 12 1 • • • • • • 1201
Acton................... . 1040 •••••• 5 25 • • • • • • il 229
Richmond ........ . 1225 ;9 15 6 30 6 00 2 30
Shcrbrooko. ... .1 53 7 25 :8 29 3 30
Compton............
Coaticooko . ..

.2 lu •••••• 7 57 9 40 4 05

.3 25 1 • t • • • • 8 15 1015 4 25
Danville.............. .2 08 1005 • • • • • • • • • • • • 3 OS
Artbabaska.... • t .j -.s.» 1120 • • • • • • • • • • • 1 19
Québec................ .8 00 2 501 j 7 20

PM |P MP 31 p M A M

DE L’EST A MONTREAL.
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R^îV tira n de consiqnatnai dc Papit rs} 
. I rdui s» s j Tapisst rit s, t te.

devis descriptif que l'on peut voir nu bureau du i tfig^Liens tli Prières, Livres d, Dévia
* ■ A a A a a . _ ^ m . * . m .Surintendant des 'frnvmix «lu St Maurice,Trois 

Rivières, oit 1 ou pourra s** pnx uret des formu­
les imprimées de soumission.

Les soumissionnaires sont avertis que l’on 
ne prendra leurs soumissions en considération 
quYn autant qu’elles seront faites sur les for­
mules imprimées fournies par !«• Ministère,«pie 
les blancs seront convunnbh'inent remplis et 
qu’elles seront signées parles eotiiuissionnaircH 
eux-mêmes.

On devra envoyer avec la soumission tut 
chèque «1** Dauqui*, accepté, fait payable à 
l’ordre «!*• l’honorable Ministre des Travaux 
Publics,pour ttne s«»mitteégalé ùt iti«i pont ouït 
du montant de la s«)uniiSHion. (’«» chèque de­
in eu n rn « «>iiiiv<jué si b* soumissionnaire refuse 
de signer le contrat sur demande de ce fain*,nu 
s’il ne !«• remplit pas intégralement-. Si la muj- 
intssinn n’est pas a* * « ptèeje chè«jue sera r» mis 
au Foumissionimire.

Lo Ministère tu* s'« ngng«* à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
K. IJ. ENNIS,

Secrétaire.
Ministère d«'s Travaux Publies, )

Ottawa, 23 Sept. 1881.—:t-f. j

turn 11<:,, ( te.

Btif''('onsiyiiatiun «/» Lterts de Messe 
laen r« /iês. à Bas Prix, expédiés par la 
Mail c à fans ceux qui rti enverront le prix 
indiqué :

Format in-3’, 320 pages, papier fort, 20cts. 
do grand in 31, 385 do do do 40 cia. 
do in 10, 450 do do do èQcts.

ûo>" E ncatlrniicnts tu tous «pures.

Le eataloipn est envoyé gratis sur de­
mande adressée à

LIBRAIRIE KEROACK.
St. Hyacinthe. P.Q.

HOTEL NATION A L
TENU PAU

N

VILLAGE Sic MADELEINE.

Le public voyageur trouvera h cet hôtel 
tout le confort désirai»! , Journaux Anglais 
et Français. Table de première classe h prix 
modère,une vaste salle iPéc Imntillous è l’usage 
des commis voyageurs. De plus le soussigné 
achètera tout grains au plus haut prix. Tout 
en remerciant le public pour le patronage qui 
lui u été accordé l'informe qu’il continu tou­
jours comme par le passé ft acheter et vendre 
toutes espèces de grains, fleur, sel etc, en gros 
§t en détail.

JOSEPH PAQUETTE

CANADA
Province de Quèltec 

District de Bedford

LA CÜÜJt SUPKRIKUllK

No. 2764
DAME JUI JE LKDOUX, de la paroisse do 

Ste Pudontienne, dans le District de 
Bedford, épouse de François *J hcophile 
Guilmette, cultivateur, du même lieu, 
duement autqriséc ù ester en Justice aux 
tins des présentes,

Deniaudcresse,
vs.

FRANÇOIS THEO"H ILE GUILMETTE, de 
la dite paroisse de Ste Pudentienne, 
District surdit,

Défendeur.
Une action en séparation de corps et de 

biens a été intentée en cette cause le sept octo­
bre courant.

SweeUburgh 7 octobre 1881,

Tellicr, de LrtBruèro a Benucliemin.
Avis, dé la Demanderesse.

IltlRKA( X :— Si Hyacinthe ; Haut du 
Bureau de M M .Fontaine (f* Morisnn 
Avocats,—(Iranhy : A sa demeure

M. O’Dwyor se rendra lui-môme,nvec le plus 
court, délai possible, pour Arpentage, Borna­
ge etc., i\ la demande de tout propriétaire dans 
les différentes paroisses des comtés de St Hya­
cinthe, Shefford, Iberville, Rouville, Ragot ou 
autres.

S'adr«»s8er personnellem«mt aux Bureaux, on 
par lettre \ St Hyacinthe ou Granby.

W. VI. O’DWVER, 
Arp. Prov.

St. Hyacinthe, 5 Sept. 1881.

(■niitflle Keroiumnnfllnfiwii
POUR LM

geno.
— J'ai vu une fenêtre du palais, s'écria- 

t-il avec chaleur, les outrages dont vous 
étiez victime, citoyenne... Qui sont, pour­
suivit-il d’un ton déclamatoire en faisant 
face à la foule, les indignes Français capa­
bles d insulter une femme? K n s’attaquant 
à celte citoyenne, qui est ma parente et 
mon amie, n’a-t-on pas voulu s’attaquer 
aussi j\ moi, un des représentants do la 
nation ? Qu’on y prenne garde, pourtant 1 
11 me serait facile, en ce moment, de mo 
venger d’une population que lo voisinage 
de l’ancienno tyrannie semble avoir cor­
rompue !

Cette abjuration frappa d’effroi quel­
ques uns des persécuteurs de la morvcilleuso 
et ils s’enfuirent, tandis que d’autres se 
dissimulaient derrière les simples curieux.

(J,mnt 11 yA0^- °1.10 V/V/'* T 0,,,‘ i FERBLANTIER de St. Hyacinthe praement le bras du député aux Anc.cns tJont to„joIir8 tonti1Wf e, s’occupe tout
et dit, en pleurant prosquo de rage ; . spéciab-âm r»t de Couvertures en FER BLANU,

— Oui, oui, Germain, ne ménagez pas ! TAULE galvanisée, etc., etc. Il est prôt à 
les habitants de cette ville maudite ; obte- entreprendre ton t on v rage à des prix modérés.

MAY iv FOUND »>’
ir la r r' fil k \t (. ko. i*.
r ni CmsZ noiVIb.LA CO’.S 

IVrtv«*pwjirr Afllvrvf Islng llurrnu (10 STHUCK 
s r II KIT), WIIF.ÜK Al»- 
VKRTISIVO C ONTIIACi3 
may bo made for it in

1 ^ m m t m m « •« «« II ' • • • n I i r

NEW YORK.
DENTISTE.

nez la destruction de ce vieux chateau 
dont ils sont ai tiers... Vengez-moi, veu- 
gezvous !...Tous sont coupables.... ex­
cepté, ajouta-t-elle en s’adoucissant un peu 
ot en désignant Nérac, le digne jeune hom­
me que voici et le garde forestier qui l’ac­
compagne. Sans eux, je ne sais ce qu’il 
serait advenu de moi !

Lo député en mission enveloppa Nérac 
d’un regard rapide et lui dit avec sa roi- 
(leur accoutumée :

— Millo grâces, citoyen... Je vous re­
verrai, je l’espère .... Toi, forestier,prends 
ceci.

Kt il donna au garde une poignée d’assi­
gnats, ce qui, vu le peu de valeur de ces 
chiffons imprimés, ne devait pas le ruiner : 
puis, so tou ruant vers les gens en uniforme 
ou non qui représentaient la force publi­
que, il s’écria :

— Que l’on chasse cette canaille... et si 
cllo tento de résister, que l’ou fasse évacuer

Il M’emploie que des ouvriers de première 
classe, et son ouvrage est garanti.

20 Avril 1881. AC

L.TRUDEAU, - - - Dentiste
Rue Mondor,

Porto Voisine de M. C. Ledoux.
A l’honneur d'informer la public de St.Hyacin 
the et des environs qu’il vient d’ouvrir un Bu 
rkau en cette ville où il sera visible à toute 
heure du jour.
ffif* DENTIERS de toutes sorte* faits «I demande 

8t. Hyacinthe, 8 Mai, 1879.

MANUFACTURE DE BOIS DE

L. P. MORIN,
RUE ST. JOSEPH, ST. HYACINTHE.

\Ancienne place Fitchc’]

MOULIN A SCÎËËT A BARDEAUX
Portes, Chassis, Jalousies. Découpage, Tour­

nage **t Moulures de toutes sortes faits sous 
les plus courts délais avec d’excellent bois 
f.ec. Un plainmir t mbonveteur et un séchoir 
à bois ont été ajoutas à rétablissement afin de 
donner toutes satisfaction au public.

M. Morin, vend et achète, également, toutes 
espèces do bois bruts et préparés aux condi­
tions les plus avantageuses pour les clients.

1 Déc., >880—a

P M A.M A M A W |\v
Québec.................8 10'......... j........  ......
Arthabasku. ... 1155......... 6 05 1030 j i
Danville............ 1258...........7 45 1133 j u:
Coaticooko........1035...........7 25 9 I0!122<
Compton........... 1055.......... 7 40 9 40**125;
Sherbrooke . ...1130..........8 10 1030;; «h
Richmond......... 2 00 ......... 9 10 1210 5 11
Acton.................. . 10 ...... J9 .it) 1 i«> (1 ,i,
Hpton.................. 3 30
8t. Liboire.......... 3 -10
Britania Mills...........
Ste. Rosalie...............

........,1010 2 157 0

........j 1015 2 30 7 1
1020J2 40 7 2 
1029 3 03 7 1••••••

St. Hyacinthe..4 lu fi 30 1035J15 15;7j[ |
Ste. Madeleine........... 7 OU 1050 3 45.S 1
St. Hiliiire........ t 47 7 ju 1103 4 15,s
Belœil............... 4 52 7 25 1107 4 20 r
St. Lambert....5 40:8 201138 5 55 ;i
Montréal...........6 00 8 4ojll58jti 15 liiui

A M A M‘A M P M l* x 
17 Oct 1881.

m
TRINSPORT DFS MALLFS.

B UREA U tb POS TE Si. U TA CIR TH E

EN FRANÇAIS
MODE AMELIOREE

100 Pages,
POUR 6 M DE FABRICATION

POUR S1.25.

Mme. X. LANGE LIE R
M o d L s t e

Informe le public de St, Hyacinthe et des 
environs qu'elle transportera vers le 1er avril 
prochain, son magasin dé modes, dans la bâ­
tisse de M. IS i AC LANG ELI ER,

PLACE DU MARCHÉ.
Porte voisine de M. F. X. Blanclict.

Mme. N. LANuELIKIt remercie le public de 
l'encouragement libéral qui lui a été donné, et 
espère que ses pratiques lui continueront le 
mémo patronage. Elle joindra à son magasin 
do modes, un département do Chapeaux 
d'Hommes et d1 Enfanta, dans les goûts les plus 
nouveaux, et k des prix très réduits.

1C mars 1881—6m

2 DECEMBRE 1878. 
Disthibckkh. MALLES. Fkku6»?«

-î A.M. P.M.
Montréal,l’Ouest, \

St. Hilaire et In > 10 00 10 00 
5 00 rivièr.Chambly J

} l8,llQtl Po,1,, { 10 ou

Québec..................... 10 00
St. OamasojSt. Domi­

nique, St. Pio----- 9 45
St. H ligues,.Ste. Ro­

salie, Nt. Simon.. 9 45 
St. Aimé. St. Bernabé 

Si. Judos, St. Louis 
do Bonsecours... 9 45 

I>apréHentntion, les 
Mardi,Jeudi et Sa­
medi..................... il 30

Les Lett res enregistrées doivent être dépo 
nées au moins 15 minutes avant la fermetm» 
des malles.

Le bureau de poste est ouvert au publie «le 
8h A M à 6 h P M, depuis le 1er Novembre au 
1er Mai, et de 8h A M à 7 h PM, dupuis le 1er 
Mai au 1er Septembre.

E. L. R. COUILLABD-D ES PRES,
Maître do Poste,

12-78-UC-25

A.M. ï.ak 
R 00
9 45

8 00 
11 00 
8 00 
8 00

« 00

00

11 00

91


